
TAPIS-TAPISSERIEl’agriculture se propose de procéder J ce point intéressant, 
vers le 15 courant, aux expériences j A Wishinglon, on parait avow 
ofliciellessurl'firic cilédusystèmele reçu desrouvelleg officielles d’iqui* 
l'ex sôoateur Farwelle po ir ' provo- que, mais le départe.nent de la 
quer de la pluie à volonté an moyen ' marine garde une extrême réserve 
de dynamite transportée en l'air par sur la situation de 17/a/a et sur les 

conséqu* ncee de son retour Un 
pense qu’il sera ramené à San 
Diego, t ù sera reprise l’action judi

ciaire intentée contre lui pour vio- 
'atioii des droits de neutralité.

I, •; Fi i ÜANSUNB ECOLE 
Un incendie, qui aurait pu avoir 

de ternbles consequences a - claie, 
vers dix heures et demie du matin, 
dans l’école publique de .1 11 rso i 
ville (Massachusetts)

l-’école était un éilifiveeuboisà trois i / ■ ^ -w w y w
étagei, el U .y a .ut -.iviro.it ceir I F”1 fl | v | (j (i | J[
cinquante eievas lorsque F) f su ,. "

?£ 66 et 68 me Sparks, tS84 rue Notre-Dame,
tefuis, grâce au sangfroid et au j
dévouement des mstitutru s, i n'y i Oil A H A. 
a pas eu le moindre accide it Dès! 
i] 11e la première alarme a été ilouuee, 
les enfants ont été conduits dans) 
la rue avec le plus grand ordre 
Les lamines se sont propagée» avec 
une rapidité effrayante , il n’a été 
possible de rien sauver du mobilier, 
et l'éditlce tout enti -r a ôté réduit 
en cendres.
UN TR-UN ARRÊTÉ HA R DES 

ABEILLES
Ou tel.'graphie d’Huntington \l*oti 

sylvani ) qu’un essaim d’abe lles a 
causé une interruption de plusieurs 
heures dans la circulation des trains 
sur la iigue du chemin d fer «L- 
Pennsylvanie. An moment où un 
train passait devant la ferme de M.
Myton, un essaim d'abeilles a enva 
hi .e compartiment du la locomotiv - 
et a foi'Cû le mécanicien et le ch ni 
feur à abandonner leurs poste- après 
avoir renversé la vapeur.On nesavait 
comment faire pour déloger ce-< 
abeilles qui s’étaient littéralement 
emparées du compartiment du mé
canicien, et il a fallu chercher M 
Myion pour les laire dégu -rpir. Peu 
liant ce temps, il s'était forme une 
longue U le de trains qui avaient ôté 
obligés de s'arrêter 1 s uns der-1ère 
les autres

Nous avons reçu aujourd’hui nos magnifiques assorti.nents île l XPIS.PUKÏ 
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des ballons.
Le congrès, on ne *’a sans doute 

pas oublié, dans sa dernière session 
i voté un crédit destiné à parer aux 
frais de ces expériences. EUes 
seront dirigées parle docteur 1 ̂  
renfnrth, Washington, ancien 
fonctionnaire des bureaux d)-' bre
vets, qui a déj) expèrimintô le 
système pour son compte particuli
er. Le docteur Dyrenfurth doit par
tir dans quel tues jours pour l’Ouest 
afin de choisir la région dans la
quelle auront lieu 'es expériences 
officielles.

J7. U, 35. 39, 4S- 52 , ( Mx 
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LE PROCES*ITiT KaUSSAIRE 
DURÉME

Trois Rtvières, 3 juin—L’individu 
du nom de Duhôme, arrêté hier 
soir sous l’accusation d’avoir mis en 
circulation des faux billets de ban
que, a comparu ce matin devant 
Son Honneur le juge Barthe et a 
plaide non coupable. M R. S. Cooke 
est son avocat. Il prétend avoir 
reçu cet argent de commère mis de 
chevaux américains. Cependant, D 
député grand constable, qui étau 
allé hier soir à St. Grégoire faire 
des fouilles dans sa demeure a 
produit devant le juge tout un maté 
riel, tel que moules en plâte, étam 
pes de toutes les banques, etc, ce 
qui indique Clairement l'industrie 
de l'accusé et la fausseté le son as 
sertion. La somme de faux billets 
trouvés sur lui lors de son arresta
tion est de $400, consistant en deux 
billets de $100, une couple de $50 
et les autre de $5 et $1. On a aus
si trouvé m sa possession pour plu
sieurs miniers de piastres en dében 
tures cou refa te du C. P. R Le 
billet de 85 qui a donné l’éveil 
à Yamachiche est des plus 
mal contrefaite : l’endos est 
de la Banque Nationale et 
la face de la Banque du Peuple. 
Son procès, sur demande du greffier 
de la paix, a été remis à huit jours, 
afin de préparer les procédures. M 
Cooke, avocat des accu és, a fait 
application pour faire admettre la 
femme à caution. Le magistrat a 
pris la chose en délibéré et rendra 
sa décision demain à 2 heures. 
L’accusation contre la femme es' 
d’avoir mis, elle aussi en circulation 
des faux billets Le procès a attiré 
une foule de spect.iV urs à la coin 
du magistrat, ce natin.
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Dix pour Cent de Redaction siip tout Achat Argent Comptant
Une6questiun :
Pourquoi les Etals Unis et l’Italie 

ne reco irenDi s pas à un arb tr.ige?
yr y
Parcs qu’il vau t mieux laver son 

lynchage en famille.
—En police coirectiounelle :
Une dame d’un trentaine d’armées, 

cheveu* rutilants, toilette ta agen
ce, est citée comme témoin,

—Etes»vous mariée, madame ? 
demande le président.

—.le m’en rapporte à a sagesse 
du tribunal

—Un bohème rencontre un ami 
qu’il il’a pas vu depuis longte i ps»t 
dont lu nus; él gante l’eionne

—ee comprenps ti surprise, lui 
dit l’ami, ah 1 daine ! il fut un teir.pi 
où je ii • mangeais pas 
v, a iule tous le» jours....... El toi ?

—Moi. j • suis toujours végétarien.
— H un l
—Oui, te végété !

HARRIS an» CAMPBELL,
Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.

G-FlA.3SriDE JIOTEL SAINT LOUIS1 à

REDUCTIONL’AFFAIRE DE “ L’ITATA ”
Des dépêches d’iquique (Chili) 

annoncent que le navire des insur
gés chiliens lluta, que l’on croyait 
en route pour l’Australie, a réussi à 
gagner sain et sauf le petit port 
chilien de Tocopilla.où il est arrivé, 
après avoir éludé jusqu’au bout la 
poursuite du croiseur des Etats Unis 
Charleston II est évide it que le 
Charleston a dépassé i'ilata après 
avoir quitté Acapulco, mais il est 
probable qu’il a serré la côte de près 
tandis que l’//«/ase tenait à distance 
au 'arge.

Tocopilla est un petit port à un 
peu plus de veut milles au sud 
d’iquique, dans le nord ouest de la 
province d’Atacama. 
ment après son arrivée, le comman 
dant a reçu des autorités insurjggc 
tionnelles 1 oidre de se rendre à 
lquique, où une dépêche venue par 
voie de Galveston dit qu’il est en 
effet arrivé. Il est dit dans la même 
dépêche qu’il a été livré aux bâti
ments dt- guerre américains qui se 
trouvaient dans le port Cette nouvel 
le mérite confirmation; elle n’a d'ail
leurs rien d’invraisemblable ; elle 
était même prévue depuis quelques 
jours, et on supposait qu’il existait 
â ce sujet une entente entre 1 s auto 
rués américaines et les officiers 
chiliens. Mais ce qui j -lie quelques 
doute sur l’au henticité de la nou
velle, c’est qu’elle ajoute qu’avec 
t’itata ont été livrées aux Améri 
cains les armes que le navire chi
lien avait embarquées à San Diego 
et qui se composaient de cinq mille 
fusils. On pensait communément 
que 17/a/a s'élait débarrassé de son 
chargement en le transférant à 
1 'Esmeralda au large d’Acapulco 
ou qu il avait pu le décharger en 
sûreté soit à Toc< pilla soitàlqui- 
que. Il faut attendre dos informa
tions plus complètes pour éçlaicir
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Cet Hôtel ni tu/* nu centre de I» cité, a M 
repeint et amcnagi- tout un neuf.
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1. F. BELANGER,
La foule continue encore 

a acheter nos
169 Rue Bank

Un a r< ça au Caire une lettre 
annonçant la mort dans l’ile de 
Ceylan de Mahmoud Sati:i»Ba 
cha, un des amis d'Arabi Rucba et 
son compagnon d’exil.

11 reste encore cinq pachas égyp 
tiens en vie à Colombo : ce sont 
Ar bi, Aod'.al, Touiba, Y «coud et 
Ahmed Sami.

Téiéplione No. 9*2.

Constructeurs et 
EntrepreneursAux

A moitié prix. Voyez et jugezj:

Une montre, or solide.
Une montre, argent solide 
Une montre Waltham doublée en 

or pour homme......................

..........$9-00

5.00
Nous manufacturons les toiture* «ui 

vantes :
Toitures “Immédiate- ('anada Plate” Toiture* MZtalli 

-uee, Foitaree en Fer Galvanleé, 
Toiture* en Cuivre.

Douglass & Haines 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises "Su 
périeur Jewel"

Pendules et argehterics potu pré
sents aux prix les plus Las

Mahmoud, qui vient de succom.
ber, n’était âgé que de quaiante- 
deux ans ; il y a deux années envi- 
ron, il avait épousé a fille d’uu de 
ses compagnons d'nfurtune.il a été 
enlevé en deux jours par un mai 
mystérieux que let- médecin»anglais 
ont été impuissant» à gué- r Les 
autres t-xi éi sont to ..s g.avement 

qu'ils ne

A. à A. P. 1M1LLANCHARBON. BIJOUTIERS EN CFJ0S_ET EJ) DETAIL
t ': 98 RUE RIDEAUaue ut», et ou 

pourront pas ré ister plus d ; le ix Lee Mc-Heure* Qualité» de
act ons déléières du cl 1 mut

SLfiVEZ VOUS *Charbon Bitumineux Pouret de l’humidité
Un personnage influent du Cure 

a inu-rcêd auprès de M. Baring 
afin d’obtenir le rapoel des exilés “Ils 
sont tou» bien poriau s - t admira
blement traités” a répondu le dip.0- 
mate angla's. Hanoi est mort l’exvés 
de sanie D’ailleurs, lord Salisbury 
a dit une lo.s à ce propOi : “ Si 
Napoléon avait eu ni peu de patien 
ce, les arbres que l'Angleterre avait 
planté» pour lui à Saint: H-.lèue 
auraient crû en lui donnant de 
l’ombrage, et l’univers n’a irait pas 
perdu ce graui homtn . ”

Les journaux du Caire n’os- ut 
pa» annoncer la mort de Saini ; ils 
seraient auss.tôi suspendu».

Lboet Anthracite. POND'SBr (il ares

Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements S 
Maux d'Yeux I 
Hémorrhoîdes 1 
Hémorrhagies s 
inflammations
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FAITS DIVERS
LES INCENDIAIRES A NEW- 

YORK
La po’lce de New York recher 

che activement l'auteur d’une ten
tative vraiment diabolique qui a été 
faite pendant la nuit de mardi à 
mercredi pour incendier une grande 
maison d’habitation à cinq étages 
et à double corps de .Làpnicai, si
tuée au No. 23 Essex street, et ha 
bitée par plusieurs familles formant 
un total de plus de soixante per
sonnes.

Le rez-de-chaussée de 'a maison 
forme deux magasins, dont l’un est 
habité par un débitant de boissons 
nommé Barnett Lévy, et l’autre par 
un marchand de fournitures pour 
tailleurs du nom de J. Honig. Par 
bonheur le feu venait à pu 11e d’être 
allumé dans le vestibule, qu’une 
des locataires de la maison sentant 
l’odeur d* la fumée et du pétrole, a 
donné l'alarme.

Il s’en est suivi une panique ef
froyable, et, en quelques instants, 
tout le quartier était en émoi. Lévy, 
le débitant de boissons,qui demeure 
dans l’appartement situé au dessus 
de son é'ablissement, a perdu la 
tête et s’est mis à jeter successive
ment par la fenêtre ses Iroii en
fants en bas âge. Heureusement 
des personnes qui s’ô'aient déjà 
attroupées devant la maison incen
diée ont reçu les entants dans leurs 
bras et aucun de ceux-ci n’a éprou- 
vé de mal. Lévy lui même, en 
simple costume de nuit, allait sau
ter à son tour par la fenêtre lors
qu’on lui a tendu une échelle Pen 
danl ce temps, les autre» ocataires 
de la maison, hommes, femmes et 
enfants, se sauvaient affolés, pa- les 
échelles de sauvetage.

Les pompiers, arrivés sur ces 
entrefaites, n’ont pas eu de peine «i 
éteindre le leu, qui ne s’étaii pas 
encore propagé au delà du vestibule 
Mais, ils ont décou vert ensuite dans 
l’escalier toute une pile de papier 
et de bois imbibés de pétrole, et un 
s^au contenant près de trois gal
lons du même liquide. Il était 
donc évident que l’incendie étau 
encore l’œuvre d’un criminel incon
nu, et, si le feu avait gagné l’esca
lier avant que l'alarma n’eût été 
donnée,il est probable que plusieurs 
personnes auraient péri d ns les 
flammes.

LE PAPIER MAGIQUE
Un amusant procès vient de se 

dérouler devant le commissaire des 
Etats-Unis à Boston. M. Hall t. 
Un prétendu spirite, George Albro, 
était accu=é de s’être servi de la 
poste de» Etats-Unis pour commet 
tre des escroqueries, délit qui tom
be sous le coup des lois fédérale».

IflPp’aignant, un inspecteur de la 
poste nommé Bario, a raconté qu’il 
avait envoyé $1 à Albro et qu’il 
avait reçu, par retour du courrier, 
deux onces et demie de papier ma 
gique, spirituel et médical avec la 
manière de s’en servir. Dans la 
manière de s’en servir, l’acheteur 
était informé que si l’on portait le 
Papier d’une certaine laçon dans 
une chambre obscure, des lumières 
s’allumera ent d’elles-roêmes, on 
entendrait des doig's claquer, et 
qu’enfin.en exécutant certains ges
tes cabalistiques, on pouvait ee 
mettre en communication directe 
avec les orbres de ses amis décé
dés Le zélé inpecteur Bario c< u- 
sidérait toutes ces promesses com
me fallacieuses et couslituant d- s 
manœuvres frauduleus-s. Mais 
lorsqu’on lui a demandé s’il avait 
suivi à la lettre les instructions sur 
la manière de se servir de ce papier 
merveilleux, il n’a pa» osé en faire 
le serment.

En um équence M. Albro a été 
«honorablement acquitté attendu 
a dit le commisaire Hallett, qu’il 
n'a pas prouvé que le panier magi
que n’avait pas toute les qualités 
que l’accusé lui prêtait et qu’à no
tre époque de merveilles et de mi
racles ; il n’y aurait rien d’étoun.int 
à ce qu’il les eût». L’acquit'.ement 
d’Albro a causé la plus grande joie 
parmi les spirites de Boston et des 
environs

LA PLUIE A VOLONTÉ 
Une dépêche de Washington 

aüBonee que le département de
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SILOS ET ENSILAGE l’air n’y entre ni par les côtés, ni 
par le^dessou»

Afii d’empêcher de pourrir le 
bois qui s*ra plus ou moins enter
ré, je conseille de lui donner une 
bonne couche de blanchissage à la 
chaux, et quand elle aura séchée, 
de Biturer le bois par une bonne 
couche de coal lar. Le bots ainsi 
prépare durera longtemps, 
même pour l'intérieur du silo. 
Main alors il vaudra mieux coal- 
terrer en y mêlant du pétrole brut, 
et cela longtemps avant d’y mettre 
l’ensilage, afin que cette peinture 
ait le temps de sécher parfaitement. 
Si le silo devait être rempli aussitôt 
fait, il faudrait ne peintuier l’inté
rieur qu’au printemps suivant, afin 
que l’odeur du coaltar puisse s’éva
der et n’imp'ègne pas l'ensilage.

Si li silo est construit en dehors 
d’une bâtisse de ferme, il va s’en 
dire qu’il faudra une bonne couver
ture par laquelle la pluie et-la neige 
n'entreront pas.

J'aime à vous dire de plus que le 
bléd’inde u’est pas la seule plan'e 
utile pour ensilage. Le trèfle coupé 
à l'ouverture de ses tleurs, séché 
pendant deux heures seulement 
avant de le ramasser et mis dans le 
silo sans fouler, sur une hauteur de 
4 pieds environ, s’échauffera suffi, 
samment dans les 24 heures suivan-

0 PATRONS.
:haque pièce 
einture, et toutes sont

La circulaire qui suit eet adressée aux 
otticiers et directeur* de* société* d'agricul- 

Elle résumé en peu de mot* le* 
question* se rapportant aux silo* et à Venei- 
lage et contient et pendant ce qu’il faut pour 
réussir parfaitement dan* l’eaaai de ce nou
veau mode de conservation de* fourrages

est aussi

[uliers du Gros.
2oc. par verge.

njprimes a 13 Cents

de l’Argent Comp- 
'lus que 2oc. la verge, 
m rayons tous les Pa-

De
Québec, 4 juin 1891.

Monsieur
L’honorable M Joly de Lotbinière 

me prie de faire observer à tous | 
ceux qui demandent des renseigne
ments sur les silos et l’ensilage, en 
rapport avec, les sociétés d’agricul- 
ture.qu’il est du devoir de la société 
d’agriculture, de décider par une 
résolution du bureau des directeurs, 
si elle distribuera pour silos et en
silage un certain nombre de prix, 
tel que mentionné dans la circu
laire du département de l’agricul
ture en date du 10 avril dernier, ou 
bien si elle accordera tout le mon 
tant, des prix pour silos et ensilage, 
alloué par le gouvernement, à un 
seul cultivateur choisi avec soin et 
demeurant près du centre du 
comté.

Pour nourrir douze vaches pen 
danl l’hiver, je vous conseille de 
faire un silo de 12-;-l2ÿliÿ, mesures 
intérieures ; cela vous donnera en
viron lui-;-lu;-12ÿ, ou 1320 pieds 
cub^s d’ensi age environ, disons 
1200 pieds cubes, à cause du tasse
ment une lois le silo rempli.

Or un pied cube d’tnsilage de 
maïs b;eu fait donnera en moyenne 
4u lbs. d’ensilage. H suffit de 20 
lbs. d ensilage par jour, ajoutées à 
la paille et au foin, pour faire don
ner au lait aux vaches, en hiver 
comme eu ele, pourvu qu’on y 

d’environ 3

ilicots a 10c.
ut le monde, chaque 
iveau, fait plaisir et la 
ntie.

Bieq Finis, Couleur 
arantie,
la verge. Venez 4 j>ré- 
dez à voir nos Satin» 
Vous serez surpris. .
intiment de Galatea,

>4

irphy & Co.
UE SPAnKS.

au Comptant et rien

Il faudra l’étendre soigneuse
ment dans le silo et le fouler parfai 
tement, surtout tout autoqr du silo, 
et principalement dans les coins. Ce 
foulage fait, on y ajoutera une non 
veile ccuche de tièfle-de 4 pied» de 
hauteur qu’on foulera de même 
après 24 heures, et ainsi de suite de 
couche t-n couche jusqu’à ce que le 
silo soit rempli.

Il pourra en être de même du 
mil et du trèfle, des mauvaise» her 
bes de tout genre dan* les prairies 
neuves ou sales ; de la lentille et 
de l’avoine, semée» pour fourrage 
vert ; de même du gros foin de 
grève et t’es joncs ; mais toujours 
à la condition que ce* fourrages 
soient occupés avant maturité 
avant surtout que leurs tige» n’aient 
durci, et oue le fourrage ait le 
temps de s’échauffer de 125" A 
150” Fahrenheit dan» le silo avant 
d’être foulé et recouvert d’une au 
ire couche, o i de la couverture fi 
uale en planche e‘ en terre qui 
mettra le tout à l’abri de l’air.

Quant aux joncs, je n’ai pas besoin 
d’ajouter que je ne parle 
que des espèces que le» animaux 
mangent, à l’état naturel, il» les 
mangeront d’autant mieux eu ensi 
silage qu’ils seront plus amollis et 
que la fermentation les aura rendus 
plus appétissant.

Il va s’en dire aussi que le» ha 
ches paille mun. par les chevaux 
seiont très utile» pour couper le 
blé d’inde d’ensilage. 11 suffi a de 
hacher de ^ pouce à ^ de pouce de 
longueur. On peut cependant ensi
ler av- c succès complet le blé d’inde 
par brassées bien faites et bien ar
rangées dan» le silo, maie de man.è- 
re qu’il reste le moins de vide pos
sible. Les brassées ayant été dépo
sées l’une à côté de l’autre et bien 
serrées, avec précaution, on rem 
plira tous les vide», mire las bras
sée» au moyen de petits paquets de 
tige» bien foutes, de manière que 
la» pieds ne s’enfoncent nulle part. 
On pourra alors faire un nouveau 
rang, toujours sur le môme sens, 
mais en mettant les têtes, cette fois 
par dessus le pied des t ges du rang 
précédent, et ainsi de suite.

Pour sortir cet ensilage du silo,il 
suffit de le couper avec uns grande 
hache (ou à son défaut une h xhe 
ordinaire) par brassées. Les ani 
maux feront le reste, surtout pour 
du blé d’inde canadien. Le» blés 
d’mde américains étant plus gros 
sier», la partie du pied pourrait bien 
être délaissée.

Quant au trèfle et aux autres 
fourrages verts à ensiler, le hacie- 
paille est beaucoup moins néce». 
saire. Son grand avantage, cep au- 
dant, c’est que le nême silo con
tiendra beaucoup nlus de fourrage 
haché que non haché

Je crois avoir rêpontu aux qu ■»- 
tiens qui pourraient m’ètre posées. 
En tout ess, je me mets à votre 
disposition pour tout nouveau 
saignement.
Votre obéissant serviteur,

ED. A. BARNARD.
Secrétaire du Conseil d’agricul

tore, et directeur du Journal d’a-
gnculture.

evetée

UB!F!£S
1ICIEUSES) 
les parfumer
etc.)

>.4'de Baesle ajoute uue moyenne
lbs. de moulée quelconque, pendant

Vous auriez donc degueries du Monde. la lactation, 
l'ensilege pour 24UO jours 6 2U lbs. 
par vache ou pour 2ll) jours a 12
vaches.

Un arpent de bon blé d’inde d’en
silage doit produire au maint 15 
tonnes, s’il est bien cultivé. Environ 
deux arpents de blé d’inde vous 
donneraient donc GO.UüO lbs., soit 
12.000 lbs. de plus qu’en contiendrait 
votre silo, ce qui serait très utile 
dans l’ali mentation du troupeau 
dans l’automne avant d’établer les

Trine
E
vralffies 
e. (Goutte
ORS en général.

boni'1 Voltaire

va- lies.
Le bon bléd’inde canadientemé 

à 6 pouces dans le rangs, entre le» 
tiges, et 27 pouces entre les rangs, si 
la terre est chaude et bien engrais
sée, donnera tout ce qu’il vous faut 

cet ensilage 
double du blé

ETTE & NELSON

d’ensilage et 
vaudra le 
d’inde à dent» de cheval de l'ouest. 
Trois galions par arpent de semence 
suffisent

CHHKMM

IEAU|
le FEr sans Z 

i i-ar les véVri- Q 
, entrâtneure, 1
oiteriee, f'ou- ?
HHîgonu, Engor-O
ms. etc. PevulnlfT 
Nil dans les An- 
•e. Inflammations 
dropidies, Helen-

r

La charpente du silo doit être 
faite en madriers de 3 pouces sur 8 

9 de largeur, placés debout de 
2 puds en 2 nieds. Vous pouvez, 
si vous voulez, y mettre du boi» 
embouvetê des deux côtés Je pré
fère la planche commune non em- 
bouvetêe, mai» l’on devra remplir 
le vide avec de la terre ordinaire. 
J’y ajout- un peu de ucoal tar” sur 
deux pieds de hauteur, au bas, pour 
éloiguer les rats etc. De même je 
mélange à la terre du pied du silo 
un peu de “coal tar”, et je bats celte 
terre solidement. Ce fond en terre 
et “coal tar” est le plus économique 
et le mei leur possible 11 doit être 
parfaitement égoutté.

Il va sans dire que votre silo de 
12-;-12-fl2 orendra 28 madriers ae 
378 (ou 9) pour la charpente eu sup 
posant qu’il faille le faire à neuf 
et 1152 pieds de planches d’entoura 
ge. U y aura de plu» la sole e* la 
sablière qui peuvent être faites de 
bo s de 3 pouces sur 8 ou 9

Restera la couverture du silo 
une foi» reiiqlî. 
bouts de vieilles planch s euffiseiit 
en mettant deux rangs l’un sur 
l’autre. Il faut couvrir les joints 
au r le long.

Il va sans dire qu'en faisant votre 
silo à l'intérieur d’une grange, il 
vous faufra moins de planches, 
parce que le lambris de la grange 
se trouvera plu* utilisé. Je vous ai 
donné les pnncipesàsuivrepour que 
le silo soit suffisamment fort pour 
résister à la pression, et aussi le 
mode d’empêcher l’air d’y en-

îil.
Saint-Honoré
MORIN & CU.
du Canada. i

r ASTHME
reunion,* a tar r he, 

a POUDRE CLEXT
b tenu lee plue hautes 
impenses. — Depot 
i toutes le» pharmacie*

X

iformetioo endsb- 
Mbowln* Howtoj

ÜFP
Pour cela des

X♦OUGOOO

F GÉNEAÜ 2
E SUCCÈS

tient Topique 
* remplaçant le 
. Feu sans ' u- 
^ leur ni chûte du 
^ poil. — Guérison 

rapide et sûre 
des Boiterie», 

W Foutu re e, 
'esslgons Engorge- 
Suro», Epargna, «te.
i, ro» St-lfoooré, Parle

Je vous conseille de rechausser 
avec soin le ba» du silo à l'intérieur
et battre ce rechauseage pour que

M
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LB CANADA SAMEDI 6 JOIN 18&1

dieu d'avoir prie sa place ; dit qu’il recevait HAnr 
#15.00 par semaine, et que son succeseeur j ||yyL 
n’en touchait que $12,00 ; à dire vrai, on ne 
l’a pas brutalement renvoyé, maie en arri
vant au travail le matin, il en trouva un 
autre à aa p ace ; alore M. Shantz, lui a «lit 
<iu’!l n’avait pae d’ouvrage A lui donner pour 
le présent, et il n’en a pas encore eu depuis.

ncu que l'on peui trou- 
p d'hommes aux Etats-Unis 
travail de M. Shantz, 

x raisonnai) es à 
se prends les

THE PRESSCONSECRATION NOYÉE DANS UN PUITS 
Bkackbriuue, 6 juin. —Hier aprèa-midi, 

la fille de M. Benjamin McDonald de cette 
p*ace, avant environ cinq ans, tomba en 
jouant dans un puits dont on ne se servait 
.plus et *e noya accidentellement.

JÆCA.JS! ADAj SIB JOHN A. MACDONALD 50 PI KD» $».uo

Journal Quotidien du soir HOSE (NEW-YORK)
POUR 1891.

D’aprè» le dernier bulletin de la 
santé du Premier Ministre, la ma
ladie suit son cours impitoyable
ment, la ün est arrivée ; se» méde
cins l'ont définitivement abandonné 
et condamné. La vie ne tient plus 
qu’à un fil, le cœur bat si faiblement 
d'une façon si imperceptible que la 
vie peut s'arrêter d’un moment à 
l’autre. A chaque seconde, le grand 
homme qui a émerveillé le Canada 
pendant si longtemps peu paster de 

vie à trépas.
Sir John A. Macdonald a perdu 

connaissance, l lvuie de l'agonie a 

sonné.
La mort a envahi le domaine ja

dis si souriant d’Karnsclilfe La 
douleur est peinte sur tous les vi 
sages, cha un a le cœur brisé.

Le malade dort à présent peut être 
ne se réveillera-t il plus ? Sa respi
ration est haletante, saccadée, ut les 
battement» de son cœur faibles et

50 PIEDS $6.00DU
LA V/LLEE DE L’OTTAWA Sacre - Coeur a Paris

UNE FEMM8 EMPOISONNE 
SON M «RI

LE SCANDALE DE LONDRES

HOSEDEUX ENFANTS NOYÉS 
Bhacebkiid k, Uni . ti juin 

enfants «le Hiram Wiser, âgée respe 
n ent .le 4 et fi ma, eUieut sort» après 
«liner et leur mère les croyait partis pour 
aller à un moulin «tué a Fawn Lake, ou 
leur p«-re travaillait. Le pere étant revenu 
à six heures sans lee enfante, tout 'e voisi
nage te mit à leur recherche, quand on les 
tronv \ enfin noyé* au pied de a chute du 
creek entre Doc Lake du village de Vluskoka 
et Fawn Lake du village de Draper

Quotidien. DimanchB. Hebdomadaire50 PIED* $8.00l<bejournal Hebdomadaire à 16 pages auoou 6 page*, i cent, ao pages, 4 cts. 8 a 10 pages, 2 ceins
r feire le t 
onnait des pri 

La déien: deux jours
HOSEK 30 PI KD* $10.00.BUREAUX . 414 et 416 Rue Sussex

OTTAWA, ONT.
L’Energique Organe Républicain de 

Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES,
suivants ite et l’Aneeir.Y compris lee Accouph
UNE BAGARRE ENTRE ITALIENS

Cornwall, 6 juin.—Une 
terminera par la mort d’ui 
nommé Peter Gar 
dans une maison

Puisard a Glace, ete.
ro, âgé de 17 ane a eu lieu 
de la rue York, vere deux

Samedi 6 Juin 1891 Fondé La 1er. Déokmhri 1887.

CirenlatioD de plus de 100,000
PAR JOUR.

ECHOS DU JOUR heure» hier.
Plusieurs italiens étaientUN CORPS PÉTRIFIÉ en train de au 

muser devant la maison, quand l'un de» 
leurs John Faro, se trouvant mécontent, 
s'en alla. Etant revenu, arm d'un gros 
oouteau, il appela Garo a part. Aussitôt 
alors que Haro s’approcha de Faro, celui- 

ta sur le premier, lui plongeai!
,u dan» le ventre, direc 

mous le foie. Pendant que a victime s'af- 
faisait, l'agreincurae eauvait. Les douteurs 

.eut Garo. le considèrent perdu

La terre sainte en émoi (l>ép«cbe télé*
Chattanooga, Tenn., 6 juin. Le Tiens 

publie le rapport île a dc-ouverte d'un 
corps humain pétrifie par le Prof. •'haler de 
Harward College et le président Morriseon 
de l'univereité île Boston 
Spring ( 
corps s'esl vu 
Plusieurs diff.

G. LaverdureE.M. Corte, le consul d'Italie récemment 
rappelé de la Nouvelle Orléans, «e* arrivé à

(In fait «1e grands préparatifs à Toronto 
pour la célébration de la fêle du 1er juillet

NOTES RELIGIEUSES ET POLITIQUES Le N. Y. Press n’est l'organe d’aucune 
faction ; ne tire aucune ficelle et n’a aucune 
vengeance à assouvir.

Le plus Remarquable Succès Journalislioi e 
ae New- York.

69 & 75 RUE WILLIAM. LE press est un journal national,
sensations vul 
d’asile du

lain Fall„ ,nK\ alley, Tenn. Le 
tan» un «tat parfait, 

rents instrumente <lt cuivre 
étaient à ses pi< is. «•: 'haler et Morrisaon 
déclarent que cette decouverte e#t une 
preuve convaincante le l existence «l ime 
race préhistorique

<Sc CIE.Nouvelles de partout
prochain.

Ou mande de Londres que lee délégués de 
Terreneuve en sont arrivés a une entente 
ave.- le gouvernement anglais.

spéciit <le dépêches télégraphiques) qui soign
TROUBLES A JERUSALEM

Une dépêche de Cons
tantinople signale une rixe grave qui s’est 
produite à Jérusalem entre catholiques et 
grecs ; Its troupes turques sont intervenues, 
ont tué plusieurs des combattants et en ont 
blesse un grand nombre. L'umh 
France à Constantinople

Les nouvelles banales, les 
gairee et la blague n’ont pas 
Press.

Le Press a la plus brillante page éditori 
ale. Tout y est vtvide.

EST CE UN ESPIONLos ORES, ti jftiV P.S.—Glacières.h» télégraphique • piS iule au Ca.naua)

B. tijuin

bon. James Fox

M. le notaire Desjardins de Hull vient 
de la chambre des

Une grande étno- 
de la ptésence£

continuelle 
la législature pour St-Jean, Mld 
considère comme un espion. M

UN ANF\N ; IDKNTKLLK-U\
d’être élu memhn 
Salies de la province do Québec

deTMEN N F VILLE -.u.srgîTpl'rto”L™TrBi;' ‘ ^ ^ du jour de quelque intérêt.
Le Press heb< 

les matières les plue impo 
les deux éditions quotidie

4

a protesté énergi- 
>rte contre la con- bitant dans ht cv

Brighton, .« deux uiil.es ,t lest «le 
ton. examinait un fusil . leux coupe, 
un jeune enfant de 12 ans, orphelin 
e< mère qu’il a ait recueilli, et 
vait assis ïi ses côtes
levait en lui «lisant Papa,j'ai peur. Quelques 
instants plus tard, uu coup partait acciden
tel « ment, la balle traversant la jambe de 
1 enfant un peu au dessous du genou et al
lant ensuite se 1 
pauvre peti 
ceures plu»

ô j -ia.—James Wt 
eesion N ' du vill

ij.,f; hf*

Cadring-

,1e l’Illinois vient de 
femmes le droit

Le sénat «le l’état 
rejeter un bill 
de suffi age.

1 irréguliers A son chevet sont MM. 
Powell, Hughes, McDonald et Fred 
White. Malgré les prière» de se» le hut do sa visite

lies citoyens distingués ont prié le Gou
verneur de l’expulser de l’ile , mais le gou- 

ieur sait très-bien qu’en agissant ainsi, 
que de suite par mesure «le représailles, le 
représentant attitré de France à 3t Jean, 
serait rappelé, et comme il n’a aucune preu
ve que Fox est un espion, il a refusé de l’ex- 
puiser de Pile.

ent qu’il soit venu comme repre- 
vernement de Terre Neuve, 
re connaître au chef de police

lomadaire contient toutesquement auprès 
duile des troupes turques 97 RUE RIDEAU. parues dan* 

du dimar-
' LE QUESTION DK TERRE NEUVE 

Londres, 6 juin 
«le l’échiquier 
chambre «les commit: 
par la législature «le 

ira ut le respect lu 
a France et l’exécution des décisions à ren

dre par la commission arbitrale n'avait été 
influencé par a icune promesse ou aucun en
gagement du crédit de l’Angleterre pour la 
construction le chemins de fer ou antres 
travaux du même genre à Terre-Neuve.

Le recensement qui vient d'être opère a 
êtte ville une population 

fautiourgi

1” , Pour ceux qui ne peu 
on Quotidienne, l’édi 
la remplace admirablement

amis, 8.i forte et courageuse épouse, 
devant l’adversité qui la frappe, re 
fuse de se retirer pour prendre un 
peu de repos. Le Rév M Bog^rt est 
resté trois heure1 en prière près de 
la couche du moribon l. La fragilité 
de la vie huiaaine est sur toutes les 
bouches ; qui aurait d*f, qu’on allait 
pleurer ce chef illustre entre tous, 
quand il y a à peine quelques jours, 
on le voyait . u Parlement, vif, 
alerte, plein de vie. souriant, plai
santant avec tous les membres 
comme si de longues années lui 
restaient encore à vivre.

3.30 hr s. p m. Les médecins ne 
constatent aucun changement dans 
l'état de santé de Sir John. Il peut 
passer d’un moment à l’autre.

vent recevoir l’éditi- 
tion Hebdomadaire

VI. Goschen, chancelier 
a dit hier apr«'-»-midi, à la 

Qui le vote récent 
Ferre -Neuve «l’une loi 
modus vivendi avec

Ce Magasin de: îxm Iras lonno 
de 4,211.056 habitants ; dans les 
il y a 1,422,27*) habitants. VINS

—ET—

LIQUEURS

M. P. r., a refusé, pour 
raison de eant«'-, de porter la parole â T4- 
vnmseh «lane le comté d’Essex, le 24 juin
prochain. ________

Une dépêche «l’Albany annonce que le 
gouverneur de l’I 
vient :1e grâ 
Frederick Easton condamné, en 1888, à 28 
une «le prison, par la cour d'assises de 
Buffalo, pour s'être introduit dans une ferme 
du comté de Wyoming et y avoir vole la 
somme de un dollar et «leux cents.

M. Kvantur- Comme Journal Annonce
Le Press n’eat pas surpassé à New-York.

oger dans le ventre. I,e 
ilheureux mourut quelques

ARRETÉ POUR LE MEURTRE DE 
SON MARI THE PRESSLA LOI DES EMPLOYÉS 

Dépêche télégraphique spéciale au i an au*
Rochester, N. Y*, ti juin. — Dans le pro- 

• h de Moses B. Shantz, pour avoir engagé 
des ouvriers canadiens, maigre la loi Alien 
concernant le travail, qui se déroule ce 
lin devant e Commissaire des Etats-Unis 
Gi bert, plusieurs témoiueontété interrogés. 
Deux d'entre eux étaient Canadiens et em
ployés dans une manufacture. M, Shantz 
habitait autrefois au Canada. lie décla
rèrent me M Shantz leur avait promis (lu 
travail à Rochester. Un nommé, M. Rian, 
un ancien contre-maître, accuse au Caua-

Est à la portée de tous. Le meilleur 4 
moins cher des journaux publiés 

en Amérique.
Quotidien et Dimanche, un an -

Quotidien seulement, un an - -

Edition du Dimanche, un an - - 
Hebdomadaire, un an - - - -

Dcpckhe télégraphique spécialede New York, M. Hill
juin — Blanche 
mme du Miller 

nnée d’avoir

LES BRIGANDS EN TURQUIE Wkst-Chestkr Pa, 6 j 
jung, la jolie jeune fengamin du nom de Young, la jolie jeui 

Y'oung de cette ville 
empoisonne ce dernier, a 
après-midi,

Constantinople, 6 juin.—M. Israël, le 
arrêté avec SI BIEN CONNUeoupço

été arrêtée cet
Hard,

ban'iuier berlinois récemment 
plusieurs autres voyageurs dans l’exprrss 
Orient, a, sur l’ordre <1-8 brigands, déposé 
la rançon de 200,(X10 francs réclamés 
ceux-ci entre les mains «lu consul d Autri 
à Kirkilissiu. Le» brigands ont refusé «le 
continuer les négociations pour la 
liberté des prisonniers à moins 
troupes ne cessent «le menacer les 
cations entre les brigands 
prisonniers.

LANGLETERRE ET L1TAL1E 
Londres, ti juin. Hier à la chambre des 

communes, un des membres a questionné le 
gouvernement an sujet de la lettre publiée 
par • Ficako «le Paris, et «lisant que I An
gleterre avait garanti par écrit l’envoi d 
flotte pour protéger l’Italie contre une atta
que par mer de la part «le I* France. Sir 
James Fergusaon, secrétaire parlementaire 
au ministère des affaires étrangères, a ré
pondu au nom du gouvernement et a déclaré 
qu'il était inexact eue l'Angleterre se fût 
engagée à employer ses forces navales ou 
militaires à In «léfense de.e intérêts de l’I-

-Madame Marie ------ ,
laré qu'elle avait entendu sou

se quereller. Une 
entendit la femme : 
s donnerai une dose, 

marié, si je n’avais

Et Réouvert1 queue a 
la femmevent l'homme et 

fois, entre autres, elle 
- Un beau jour, je vou 

je ne vous aurais jamais 
dû me marier aveu quelqu un. 1

Le docteur Fermât! de Philadelphie et 
plusieurs autres médecins (lui ont fait exhu
mer le défunt, ont déclaré avoir trouvé 
l'arsenic dans les intestins. Le pharmacien 
Hughes ee rappelle d’avoir verni u nne 
boite de mort aux rats à la jeune dame, 
quelques jours avant la mort de son mari. 
Finalement Blanche fut arrêtée et va 
son procès. Depuis le dernier mois, 
une conduite étrange on croit que aa raison 
s'en va, qu'elle devient folle.

Prix sans concurrence
que les 

communi- 
et les amis des

Le Star annonce qu’il a été informé par 
un député ministériel do la législature de 
Québec, que l'hon. M. Mer 
conc'tire des arrangements avec quelques 
banquiers parisiens, qui lui permettront, 
avant deux mois, de toucher $3,(XX),(XK) sur 
les $10,(XXI,(XXI qu'il a été autorisé d'em
prunter. Le taux de l'intérêt n’est pas 

on prétend dit le même 
cet emprunt partiel a été négo-

NEVILLE&CO, Demandez la circulaire du Press. 
Numéros s 

mandés 
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pecimens gratis. Agents de] 
partout. Commissions généreuse»]

THE PRESS,
Horreurs de la Guerre de

97 Rue Rideau.
Potter Building, 38 Park Row

New-YorkLes nouvelles de la plus fameuse 
bataille navale qui su soit livrée du 
rant toute la guerre du Chili, vien
nent (le nous arriver. Ce remar
quable combat naval s’engagea dans 
le port de Valparaiso, le VG avril, 
entre le croiseur révolutionnaire 
Mugillanes et les torpilleurs du gou
vernement, Alden, Comlell el Lynch. 
quatre jours après la rencontre de 
cee mômes vaisseaux à Channel 
Boy, dont les nouvelles de ce pre
mier engagement sont arrivées à 
New-Yoïk, lundi dernier. Après 
cette dernière bataille navale, le 
Mugillanes, avait décidé d’attaquer 
la Hotte du gouvernement, et de la 
détruire avant qu’011 ait eu le temps 
de la remettre en bon état de coin 
bat et sur un pied solide. Aussi 
favorisé par la brume, le Mugillanes 
entra dans le port de Valparaiso et 
commença le feu après s’ôtre mis 
tout a côté de VAlden, dont la con
dition de combat laissait plus qu’à 
désirer. Le Maniltanes lui fit subir 
des dégâts terri blet, tua ou blessa 
la moitié de ses homme», et le mit 
totalement hors de combat 11 eat 
vrai qu’un signal fut fait aux forts 
dans l’intervalle, mais tous les na
vires étaient si près les uns de* 
autres, que ceux-ci hésitèrent à faite 
cracher la mitraille à leur» canons, 
de peur de massacrer les leurs.

Débarrassé du Alden, le Mugillanes 
attaqua le Lynch à son tour, mais on 
lui répondit de ce côté sérieus 'nient. 
Les nuages de fumée dissipés, un 
bâteau torpilleur avtcdix homines 
lut mis à la mer pour détruire le 
navire de guerre révolutionnaire au 
moyen d’une torpille. Il n’avança 
pas beaucoup, car le Mugillanes le 
coula avec son équipage dans l’es
pace d’une minute.

Le Condell qui s’était rapproché 
du Mugillanes à toute vapeur, fut 
bombardé de part en pari. Plus de 
quarante hommes de son équipage 
furent tués et inis hors de combat ; 
les canons n'ayant reçu aucune a va 
rie, le capitaine se décida à tirer 
le meilleur parti de sa situation pé 
rilleuse.

Tout-à-coup, le vaisseau révolu 
tionnaire cessa le feu, et fit voile 
vers l’est
si noire, que les navires du gouver
nement, ne pouvant plus se distin
guer ni se reconnaître, se born bar- 
daient entre eux ; aussi le Condell 
ne fut pas long à se remplir d’eau 
rapidement

La ruse 11e fut pas découverte 
avant que le MagiUanes revenant sur 
sur ses pas. bombarda de face le 
Condell, le démolissant, démontant 
ses canons, lui tuinl 14 hommes 

plus, et en blessant six autres 
Ce fait d’audace accompli, le vais
seau rebel éloigna du port à toute 
vapeur. L’explosion d’un gros obus 
lancé sur son bord, juste eu avant 
de son canon sur pivot, éclata. 
L’explosion fit un immense trou 
dans son pont, renversa et démonta 
le canon a pivot et tua quatre hom
mes. Aussitôt qu’il fut à l’abri du 
feu des forts, le Mugellanes alla abor
der à la côte de Caldera.

Plus de cent hommes furent tués 
dans cet émouvant combat eur mer ; 
presque la moitié de tout l’équipage 
au Magtllanes.

Aucun navire de guerre étranger 
n’essaya d’arrêter le feu de ce com
bat naval qui dura une grande

Le Condell n’eût que le temps de 
se diriger vers le rivage pour ne 
pas couler ; quant au Alden. il était 
tellement endommagé, qu’il sera 
bien difficile de le réparer, de le 
remettre en état de tenir la mer. 
En plus de la perte de la moitié de 
son équipage, le Lynch n perdu 
aussi, six officiers, le comtnaudawt 
compris.

eSeb»
encore connu 
journal
cié à dos conditions aussi favorables que SUCRE A. C. LAROSEQOUVEIjTURES DE VOYAGEpossibles les circonstances. Encouragez donc Durocher pour vos Chaus

sures, vous savez bien qu’il vend bien meilleur I 
marché qu'aillcurs, et de fait vous achetez à 
vos prix.

Le meurtrier japonais Jugiro, un autre Comptable, /uditeur, Syndic
ACEJIT D'ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT,)

121 Rue Rideau

des condamnés à mort d mt lu cour suprême 
des Etatn-U a rejeté récemment les pour 
voi, a été trailuit devant la cour suprême 
de New York, présidée par le juge Van 
ISrunt, afin «l’y entendre sa condamnation 
pour la troisième ou la quatrième fois

Comme Wool, Slocum et Smiler, Juriro

J’ai un assortiment com- 
plet et choisi de couver
tures de voyage.

Les meilleures qualités 
anglaises et écossaises.

Nouveaux modèles.
Nouvelles couleurs.

Et a un prix qui defie 
toute concurrence.

ADRESSEZ-VOUS
LES ORAGES EN EUROPE 5 OTS.—A LA—

Vienne, ti juin. L’ora 
jeudi sur Vienne el 
sentir sut une éten

I. orage qui s'est abattu 
ses environs n'est fait PHOTOGRAPHIE D’ELITE

—ET—

Voyez les Prix
DE NOS

GRANDS PORTRAITS

du pays bien plus 
boid, el les dé-u été cou lamné à être mis à mort par l’élec

tricité dans la prison de Sing Sing jwnilant 
la semaine commençant le fi jui 'et pro

j qu on ne l avait dit d'a 
dépasse de beaucoup les 

ions. Lee dépêch«-s reçu 
Autriche, de la Moravie t 
signalent tout 
journée d’hier 
parties «le l'em

ont couché les 
lés des jeunes leu il 
vignes ont tellement souffert qu 
mute «limunition dans la récolte 
très prohah'e
ee suct«-liaient sans interruption et les éclairs 
étaient éblouissants. (Jn certain nomine 
de chevaux ont été tués par la foudre, et 
plusieurs paysans qui travaillaient «lane les 
champs ont été étourdie par la foudre tom
bant à côté d'eux.

TELEPHONE 189.
Collections faites promptement.

Nous offrons actuellement au 
nous servons à nos cliente un vrai 
A 5 cents la livre, c’est-à-dire à ceux qui 
achètent une livre de notre célèbre thé.

tirSpéoial à ce 
tion de thé de 25

public etK* mores ova 
la Basar-

____ ... et de la Ho~
ee de violenta orages 1 
.Les régions viuLoles de 
pire ont subi d'énormes 
pluie sont tombés des gré 

vignes et les ont lépouil 
les et des bourgeons : les 

une impor— 
du vin e*l 

Les coups de tonnerre se

dans la C. LEVEQUE
ENCANTEUR

SALLE D'EffCAN, MAfjCHE BY.

Le correspondant du Standard à Khan 
ghai rapporte que le mouvement populaire 
contre les étrangers se développe avec une 
rapidité alarmante en ( bitte 
déjà dit que la mission chrétienne * Nan
king avait été attaquée et pillée, les hani— 
liintH ont eu de la peine à ae sauver.

On éprouve de vives apprehensions pour 
la e»roté des étrangers dans les ports ou
verts sur le Yang-Tse-Kiang. 11 n’y a pas 
de doute que les sociétés ecoètes, fortnom- 
lumises en Chine, ue soient lu cause de ee

mois : une petite consigna-
■ S

Nous avons —ET DE— STROUD BROS.A. J. DEVLIN. NOS CRAYONS
117 Rue Sparks. Ecole des Beaux Artsi P.S. Spécialité pour les 

parapluies. RUES RIDEAU &ISPARKS

97 Rue Rideau.( A côté de Ormes ) 44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique 
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai

Mesdames et MessieursL'AFFAIRE GORDON GUMMING 
Lon hues, (i juin, 

le procè. ( iordou Cumining 11e 
et, comme a.tx trois premières 
y avait foule aujourd’hui à la cour lors ne 
les débats se sont ouveits 
partie de l’audience a été remplie par la fi 
du cont-e interrogatoire de M 
Stanley Wilson ; le passage le plu 
rant «le sa Imposition a été celui oit.
«le questions par l’avocat de sir VY 
Gordon Gumming, il a déclare que les jetons 

c lesquels on avait joué e baccarat à 
Ta n by Groft appartenaient au prince de 

J, qui les emportait 
quan-l il allait passer quelques jouri 
les châteaux de scs amie. Parmi les aut 
témoins, on a entendu M. Beikoley I>evett, 
lieutenant aux Scots Guards, le régiment 
dont sir William Gordon Gumming était 

t colonel, et Mine Lycett ti 
M. Wilson et la sœur de M. Ar

^HEMIN DE FER

Uanaia Atlantique.Leurs agents ont soulevé la population. 
Les autorités chinoises sont, impuissantes a 
réprimer le mouvement en présence de so
ciétés secrètes prêchant le 
“ Il est pourtant nécessaire, ajoute le cor-

L’intérêt provoque par 
diminue pas 
audiences, il

Je désire appeler voire attention sur l'Assor- 
é et choisi que nous avons en mains,time»! vanirtre et le vol. Nouvelle Pharmacie de le Dépar 

leasin d’après la 
vivant, la peinture et 
tributione sont do 
cours avancé, et 
Mémentaire.

tement oui comprend le 
bosse, d'après le modèle 

l’aquarelle,
$5.00 par mois, 

de $2.50 pour 1

Dans celui du dessin industriel, d’archi. 
teoture, de machine, etc., surtout utile aux 
lécorsteurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 par

S adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
tecrétaire, à la Chambre des Communes, on, 
mr les lieux, aux Professeurs

respondent (lu Stashaki». «le rendre la se Sacs âe Voyage, 
Malles en Cuir,

1 ££Tllliétrangers : si le gouvernement 
chinois n’en est pis capable, il faut qu’il 
reclame l’aide d’autres puissances.

ANCIEN MAGASIN
—DE—

M. ROCHON
Encoignure Rideui etNieholas

Nouveau Service RapideGalles toujours avec luiDans une lettre de Québec «ju’il adrease a 
»«>n collègue l’honorable C. Lange lier, le 
premier ministre rend compte en ces termes 
d'un dîner donné par M. Foiget, diner qui a 
eu un joli succès.

Le dinet donné par M. Forget, die/. Du
rand, hier soir, a été un joli succès. Il y

by et Rainville, Mlles Smith, Ainos, Boyer 
el Forget, et Messieurs Shcphn, Rainville, 
i’*hre, Hébeit, Paul Fabre, naturellement 
M. Forget et moi. Le menu était excellent 
el, nouveauté singulière, était imprimé sur 
Une feuil e d’érable que je vous envoie. Mais 
ce qui a été 1.- clou de la soirée, ce sont deux 
cerisiers de France placés 
chargés de magnifiques cerises mûres, que 
j’ai été prié de cueillir moi—meme, ce que je 

X fis. Ju les cueillie et'es distribuai ensuite 
Moi-même aux convives.

Dans une autre lettre, l’honorable M. 
Mercier dit qu’il a eu le plaisir de dîner le 
21 mai, chez M. Eugene Veuillot et qu’il a 
rencontré là un grand nombre d 
catholiques.

-ET -ET-

La Ligne la Pins Courte et la 
Plus Rapide.Porte-ManteamÏK de 

thur Wi son
Drogues, Médecines et Produits 

Chimiques. Eponges, Bros
ses, Parfumerie. Articles 

divers, articles de 
toilette.

Teintures detoutesespeces.

où commençait 
Mme Green, le En activité le 27 Octobre 1890.le contre-interrogatoire de 

chief justice a evé l’audience et 
iin la suite des délwts.

♦1 . Forget, Fabre, Horace Ba-
Montres et Bijouteries

an tour genres et de toutes qualités, 
vendues à 25 pour cent au dessous des prix

l’tuwâ e“î! CÏ Kzn’5%ÔREZ°No‘ri=°‘ HF"rÎ°E!

ü «s-"i t r.,. sa sêsïïb e
Arrive à Montréal à 11.35. -noneres.

LK3 CONVOIS PABTIRONT DK LA GARE DI LA 
RO K ELGIN COMME SUIT !

CONSÉCRATION DE LA BAS1LÎQI 
DU SACRÉ-CŒUR A PARIS

(Dépêche télégraphique spéciale au <
Paris, 6 juin.—Sa Grâce Mgr l'arche

vêque de Paris, entoun- du eardinal arche
vêque de Lyon et Je» évêques de Y'eriail ee, 
d'Orléans et «le Chartres a ouvert aux 
fiilè'e» aujoiud’hui 1* magnifique basilique 
du Sacré Gceur, qui s’élève majestueusement 

. colline il»* Montmartre, Cette re 
marquable église fut élevée en ex-voto, en 
l'honneur du Sacré Cœur, après la guerre 
franco-prussienne ; elle n'est pas encore 
achevée. Sa conemiction a duré dix-se 
ans, et coûte déjà cin«i millions île piasti 
Cette construction est une des plus belles égh 
«esde l'Europe. Toute» les petites rues

truite» qui l'entourent vont disparaître 
r faire p ace à de grands et gracieux jar 

is, que de magnifiques boulevards en 
cadreront. Aujourd’hui une foule d’anglais 
d’américains et d'évêques irlandais, ainsi 
que lieaucoup de sénateurs, de «léputés et de 
personnages éminents ont signé les archives 
due pélérins. La cérémonie de la dédication 

é des plus imposantes. Sa Sainteté a 
envopé sa nénédiciion par télégraphe. Ia 
foule recueillie qui assistait à cette magni
fique eéréinonie a dépas««t toute attente. La 
f >i de la Fille Aioée de l'Eglise s’est mani
festée comme à ses pim 
a prouvé au monde qu'el 
que jamais et toujours aussi dig 
présenter le boulevard de la chrétienneté 
uaoe le monde. L’amour du peupla français 
pour sa religion et ses croyance» malgré 
tous lee rhéteurs, les sophistes, les athées, 
les libre penseurs est fait «le roc, et reste 
inébranlable. Semper for lis, semper fidetis 
La cause sacrée de la foi triomphe encore.

K L’EXPRESS DE MONT 
REAL ^8.00 A. M.I * v‘ MARCHANDISES toutes Fraîches à toutes les stations 

teau, ee reliant à la jonction 
les trains du Grand Tronc 
Montréal

K fin D M L'EXPRESS DE MONT —
O.UU r. Ifl. REAL rapide n'arrêtant ^ 

à Casaelman et à Alexandria entre Otta 03 
et le Côteau, a un char refectoir, et ar 

rive à Montr à 8.20, se reliant aux trains l-** ®
du Vermont Central et du Grand Tronc i g B 
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri- .2
vière du Loup, Dxlhoueie, ete. 3

L'EXPRESS DE BOSTON S ^
etNEW-YORK (passan Æl

par le Côteau et le nouveau pont en acier ; 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga 

Boston, New-York, Phua

Nouvellement arrivées et mises en 
vente ic*.

Médecines et Drogues Françaises 
constamment en mains.

Importateur de Bonnes et Jolies 
Chaussures,

La nuit était devenue

102 RUE SPARKS 102 t C'EST GRATIS
‘sssarsTffa-îss
œ'Cî.ï.f“

wa E s
P. S.—Le plus grand soin toujours 

apport» dans la preparation de nos 
prescriptions.

sj
1.45 P. M.A PRESENTae-

et ét Gooderhai et Worts'écrivains
Çroy, Albany,
delphie, et tous les points au sud, ave< 

dortoirs de YVagner depuis Ottawi 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes lee stations entre Ottawa et Rouse'i

V «leII BUSINESS”-!
L’Em irk de Toronto pub ie 

nomcnclit'ire des plus anciens députée du 
parlement.

Avec Sir Johu M«e lonald disparaît le 
plus ancien membre du parlement cana-

VIEUX RYE 1)E SEPT ANS. “ CIGARES ”
VIEUX PORT DE GRAHAMa été Flora de Alma,

Don Ricardo,

Noisy Boys
Seul Agent pour le Célébré ” Upper

LES TRAINS AR

12.00
édiaires. Airèt à toutes les stati 

RM

■
de

COMME SUIT :
Boston et New 

in te inter 
ona entre

Quarante-sept minées d 
politique, consacrées au service Je S* Mu-

RoVIEUX SHERRY DE IVISON,

Admis par tous 
les meilleurs Y’ins

EN i;KON ET EN DETAIL CHEZ

jesté dans
remarquable. L'histoire moderne de l’Em 
pire signale cependant quelques faite 
logues qui ne se rapportent qu’au Canada 
Seulement.

législature, est un fait bi« n Rouses Point et Ottawa 
7 00 P.M. et New Y ork à 6.25 1 
10 Qfl Express rapide de Montréal, Port 
Ia.OU laud, Québec et Dalhousie. Trail 
laisse Montréal à 9 
Alexandria sauf pour

V-plus forte s les connaisse 
i importés au 1

urs poui 
Canada.

b» U licier à MWnium. pignon
ranti chronomètre idtie. U» <«£.M., n’arrête 

laisser des passag 
ions sur le Grand Tronc.

Q A C fi 11 Express rapide de Montréal 
O-H-U I. 111.Québec, Halifax, St. Jean, 

tous les points eur l’Intercolonial et le 
Sud. laisse Montréal à 6.15 P.M. à Par ri 
vée de l’Express d'Halifax et arrête à toutes 
lee stations.

Pour toutes informations s’adresser à l’A 
gent Local pour la vente des Billets, 24 rut

A

Le sénateur Boufonl eet resté dans la vie 
publique pendant plus de 5(1 
carrière n'a pas été fort remarquable.

Les vétérans de la politique canadienne 
qui viennent à la suite de Sir John sont : 
M. Bourassa, M. Daoust, Sir Hector Lange- 
vin, l’hon. John Carling.

M. Bourassa est entré au par lem eut en 
JS54 et M. Daoust la même année. 
Hector Langevin et l’hon. M. Carling n’ont 
paru au parlement canadien qu’en 1857. 
L’hon. M. Oliver Mowat est entré au .parle
ment en même temps que Sir Hector Lange- 
vin et l’hon. Carling, mais depuis il n’a pae 
•oafciuué à s’occuper de la politique fédérale.

John Casey,R. A. STARRS
■ AHÊHIk CHLOROSE Æ
y X.B FER ■

I BRAYAIS 1
V KxpArlm.nt* par lee plu» grand» in*dr«-.lni
■ du inonde, pis»» ImmSdlalrmeiil d»n«
H r K on uni I» sans occasionner de trouble*. ■ 
^All recolor» et reconstitue le sang et lu' 
^Hdeeir la ligueur nere—aire

S# Zi-Acr de» /mltutvmt et roui—(ac«we.
Ingerlitigutirt R BR VAISiepriw-eiieifi^*

• •mi. : ?ourse re-BMi' «es.
Gros : 40 et *2, Bue Salnt-Lwra

N. B.,
AYANT POUVOIR DE PROCUREUR.

AMERIQUE N. B.—Entrepôt des Douanes et de 
l’Accise sur les lieux.& CIE.

61 & 63 Rue Clarence.
L’ITATA

(Dépêche télégraphique spéciale au Canada)
IqviyüE, 6 juin—Le navire de 

Itata avait à son bord, en plus de 
fusils, 2,Ü0Ô livres de poudre de 
•juand il s’est rendu à l'amiral 
Toute la machinerie de I’Itata est en très 
mauvaise condition, il faudra plu 
jours pour ia remettre en bon état. 1 
«es réparations néveesaireefeeront terminées, 
il partira pour San Diego. Cal. accompagné 
da vapsor ClABLMTex des Btate-Uale

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 
Suiintendant-GénéraL Agent Général

des Passagers.

*5,000Sir
munitions
américain.

Ottawa, 11 Dec. 1890

@1d-ASTHME
B SB°1 »l M»» •pfUM Ji>in>n •! B

«rsaca

5X

\ ACHETE
—POUR—

ï $3.00
Et vous aurez droit à 

PRESENT. Une table s 
ciale chargée de coupons 
autres marchandises est def 
née à cet effet.

Les premiers venus aurc 
1 i meilleur choix
VOUS.

HATE

y<

Pigeon, Pigeon & Cf
~ 49 & 51 RUE RIDEA

A LA BOULE D'OR,

TAPISSERII
— J'AI FAIT jDE —

GRANDES REDUCTION
Dam le prix de loua les genres

, 1
5 a 75cts. par RouleaHJ Tous ceux qui veulent des Tapis 
ries de n’importe qu’elle so 

u ront avantageux de visiter mon sto
qui est le plus considérable et le pl 
complet au Canada.

te troui

W. H0WE
Block Howe, rue Rideau et 

393 rue Cumberland.

Dames d’Ottawi
Vous Devez Lire Ceci.

M'1
Afin d’étendre davantage mes affaires, et « 

tv faire plaisir à mes nombreux clients, j’ai lo 
i et ouvrirai, le Mercredi, j Juin, les magasi 

Nos. 312 et 314 de la rut- Wellington oti 
« vendrai un assortiment complet et lion 

de linge blanc pour femmes 
robes, et de Manteaux d'enfants, 

lames et enfants, de corsets,

et enfants, « 
de bious

A. 1

le parapluies ; en plus, cent douzàin 
aux et bonnets de mousseline, achet

Venez et in 
saison, venez

à 50c.
specie/ nos marchandises de 
et achetez au nouveau magas

de

WOODCOCK
316-31E

». Bue Wellington
. 1 -i

/Le “HUB”*
VIS-A-VIS LE MUSEE GÉOl.OGIQUt

3r*VINS ET CIGARES CHOISIS*»?
TOUJOURS EN MAIN.

T

WM. GOOD, Proprietaire
548 Rus Somme, Ottawa ,

A PI.SO'S CURE FOR
La Meilleur Cure de la tousse
En vents dene tonte»

. r.
^___________

1 MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

HO J 1 HfïD Ç.oqid

CATARRH
NOîJLdWn

Y

V
■'N

u u*> t« ?,

► ' i
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n’eet 1'organ 
3e ficelle et i

e d'aucune 
n’a aucune

9 Succh Journalistioi $ 
w York.
JOURNAL NATIONAL.

les, les sensations vul 
>nt pas d’asile dans lc

brillante page éditorli
le
*st un magnifique joui, 
ichant à tous les sujets

i parues dans 
t du dimar*

re contient

iuvent recevoir l’éditi* 
lition Hkboomadaibi

nal Annonce
urpassé à New-York.

3RESS
ts. Le meilleur 4 
mrnaux publiât

che, un an

e, un an - -

t*«
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che. Hebdomadaire
4 eu. 8a 10 pages, 2 oenu

ne Républicain ds 
•opole.

IUR LES MASSES.

Déokmbrs 1887.

plus de 100,080
JOUR.

LI CANADA SAMEDI 6 JUIN ISO!
<T

TELEGRAPHIE 'MWrokiMf®

H. CHATELAIN,

Comité des Privileges et Eleetions Parlement Fédéral PRIX DES MARCHESLa Presse de Montréal annonce la forma-
nouveau minMére et jette Su- 

Hector pai—leseus bord, sane cérémonie. IlAMERIQUE
AFFAIRE TARTE 4 McGREEVY CHAMBRE DES COMMUNES OTTAWAy a parfois des parties qui se jouent a deux\ Nouvelles de Quebec

Québec, 6 juin.—Un 
été tenue à Saint Roch 
ser une souscrivit 
aider l’érection d

SÉA NCE DU 5 J CINACHETEZ Hou pour 50 et s ! ! !
SÉANCE du 3 JUIN

^Lecture des minutés de la dernière

M. Fitzpatrick demande que 
Murphy soit mis en demeure de prt 
lors ju’it, sera eu contre-examen, les 
mente qui ont paru sous sa signa 
Le Canadien l’automne dernier 

livres de banque, chèque», 
vec la cause. Accordé, 

témoignage de M Gobeil se continue 
Le témoin prodi 
risant la coût 
à Esquimalt

Lecture d'une lettre de M. Jos. W 
Trutch dans laqueVe-il propose qu' 

férable de substituei le gianit à la

e grande assemblée a 
dans le but d’organi- ijw prix de» marchés sont obtenu.- 

1 801 u p tr notre r&iaeteur oainmor
/jial sur le MARCHE BY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
1 raneeign monta exacts en suivant notre 

rapport de» marchés quo nous faisons 
dan» 1- but de donner les meilleurs von 
îgnom'ita.

La séance est ouve 
i«e comité des 

rapport à la 
Connolly de 

et ' 
es du

jrte à trois heures, 
privilèges et élection 

Chambre du refus de M 
1 mettre les livres 
Connolly à la dis

lIcUl 

de la société 
position des

ion dans cette paroisse pour 
Champlain.

L honorable M. Joly de Lobtiuière pas
se la belle saison à Notre-Dame de Lévis.

Celle annonce cou 
le 31 mai 189 
pour chaque 1

M. O..E.

tare dans 
ainsi que 

etc., eu rap

pee et ptéeentéo avant 
1 aura 1a valeur de 30 cents 
Touraine de portraits eabiuets.

u monument Avocat. Notaire, Etc.

membr 
Sir John Thomvlon

•Viii RU K SUSSEX OTTAWA.comité
propose que Mivha l 

;T la barre de la 
de 1 aptes

— M. J. A. Maguire, consul de la Répu
blique Argentine au Canada, est parti hier 
pour l’Angleterre à bord du steamer Poline• S. JARVISConnolly soit appelé 

Chambre, uudi prochain, à 4 hrs 
midi, pour.expliquer sa conduite.

M. Devlin demande qunid seront 
a Chambre les documente cou 

loi des écoles du Manitoba
de la justice répond que ces 

seront dépose* devant la 
Chambre dans que quee jours.

M. Charlton reprend le débat 
motion de censure de sir Charles Tapper. 
Il nie que le parti liWral ait entretenu des 
relations avec des po'iticiens de Washington 
ét ait trahi les intérêts du Canada. Il lit 
que M. Farrar u’est pas 
chef, ni le directeur du L 
jamais été II a et» 
comme collaborateur, et s 
des tendances 
pas dire 1 
opinions 
libéral a
M. Eras tus Witnaii

E. M Lambert M.D.C.M.photographe

14*1 RUE SPARKS
L honorable M. Feelding, pre 

stre de la Nouvelle-Ecosse, M.
de la banc 

Geor

ui: un ord 
inuation des travaux 
en vue de l'agramlii

re en conseil 
du c:

mier nu- 
Thomas

1a* ministre 
documents

I MARCHE DK DETAIL IU F.< ST. PATRICK Kl 
T'U’.K.RI.\MV—POUR— Fyshe, gerant général 

Nouvelle Ecosse et M. 
d Halifax étaient à Québec 
sont partis pour l’Europe.

‘dï
O TT AWA

rge Cunuinght 
cette semaine i of s t-' 01

K un N>. 1 i» toooq .... 9 -U A 12 «lu 

.... j M À 'J.U-1 

.... 10 00 à 12 0t.

h ;; P. M li .« N P M.DISTRIBUTION DE PRIX.la
0 No 2 U

Foin pressé la j tonne
-Le creusage

de sable pour certaines pa 
d'Isquimalt. Le changement proposé 
coûterait une augmentation de prix de 
$45,000.

Lettre de M. Perley à Sir Hector disant 
que e changement demandé par M Trutch 
est désirable, pareeque le granit donnera 
une bonne durée et que la pierre de sable 
demandera des réparations annuelles.

Lecture d’une lettre de II. Joa Trutch 
au sujet du prix a payer par 'es entrepr» 
neuis pour l'outillage au bassin d’Esquimalt 
qui était de $12,500.

Réponse du secrétaire du département 
Travaux Publics a M. Trutch,ditant que tes 
conditions au sujet de cet outillage fout 
très claires et ne laissent pas l'option aux 
entrepreneurs de refuser l'outillage.

M. Gobeil produit le résumé d'u 
du secrétaire colonial en Angleterre 
gouvernement du Canada au sujet ce 
l'agrandissement du bassin d Esquimalt. Il 
n’a pas cette lettre dans le département des 
Travaux Publics L’original est dans les 

ureaux du conseil pjivé. Il sera produit à 
la prochaine séance.

Lecture d’un ordre en conseil demandant 
au gouvernement impérial d'acorder une 
somme de $50,000 pour Tagran lissement du 
bassiu d’Esquimalt. Le témoin reçoit en suite 
instruction de produire certaines lettres et 
ilocuments de J. W Trutch dont il est fait 
mention dans les documents sessionnels de 
1884- 85-86 tt 87, vu 
sont pas parmi ceux

M. Gobeil dit qu'il
département un télégramme ayant coûte 
quinze piastres.

Le témoignage de M. Gobeil est suspendu 
d'ici ;i demain.

L'examen de M. Owen Murphy est repris.
Le témoin produit le document par lequel 

la société Larkin et Connolly consent à ac- 
ustruction du 
de M. R. H.

t'Ménle «t »le la trave> I# Su
a creuse une Jou

it partir du ouai de l'Interco- 
ai Mackenzie, l.a profon

de sera maintenant de 18i $3.00
de pieds 

I jusqu'au qu 
à marée bast

pieds environ
G KO. M-i.AURIN, LLBl.i»

le rédacteur en
3 5 - 1 4

" No. 2...............  0 (H) à J
44 “ No. 3.

Suif K udu la livre,

I vaux vertes No. I AVOCAT, Etc.
BUREAU M RU K ELGIN OTTAWA

nploy. 
i cet

1 a nexionnistes,
qu u lui sera permis d’émettre s»*.- 

dans le Giaibe, ni que le jiarti 
etidanves. Quan: à 

libéral 11e peut 
ses dire, faits

Nouvelles ae Montreal
Montreal, 6 juin Le jugement 

l'affaire Bedegaré contre les Oblate sera 
probablement rendu la semaine prochaine 
par le juge Taschereau.

—La difficulté survenue dernièrement 
entre M. Berthiaume et l’hon. Jos. Tassé 
le’ativeincnt à a propriété de La Minerve 
a été réglée hier. Ou dit que l’hou. M. Cha- 
jileau est intervenu pour faire régler ce

Jh
OU A i

VA IJA V (IODE09 1
P C Guillaume, Libraire1,'pprouve

Avocats. Solliciteurs, Notaires.
pas être tenu rcsumisable d 
et gestes. Mais le genre de 1 éciprocité que 
désire le parti libéral donnera au pays, «les 
hommes, de l’argent et

M. Charlton ait qu’il saisit 
pour {«trier de la lettre que l’on a pnl 
dans VF.M VIRE et dans laquelle il est dit que 
le parti libéral u avait pas ai 
ces de re nporter la victoire sous un chef 
canadiei —français que sous un chef anglais.

11 lit que, dans son opinion, ’honorable 
M. Laurier est le meilleur chef que 
libéral pouvait mettre à sa tète, 
de grands talents, d vminentes 
acceptable à tout libéral. Quant 
M. Charlton dit qu'il suivra M. l<amier 
qu'au bout. 11 aceute ensuite s r C 
Tupper d’avoir calomnié 'e parti lila ral 
Angleterre, lors.)u il a dit à 
du Ti mes que les dernières élections en ( a 
nada avaient été une lutte entre les loyaux à 
l’Aug eterre d'un céité et les 

'autre. I termine 
cité dont sir Charles 
upable mérite la eeosui 
M. Kennev (Ha ifax) répond 

I dit que c’est un fait

BLOC EGAN, RUE SPARKS.ilu-ut par IUU livres ......  t» »0 à 7 5
I Mouton.........................

l'oro par 1G0 livre»
Saindoux....................

des
les VIS A VI- I HOTEL UOH.SE J J.

ter Argent k IVê .Au Magasin du Bon MarcheEt vous aurez droit à un 
PRESENT. Une table spé
ciale chargée de coupons et 
autres marchandises est desti
née à cet effet.

Les premiers venus auront 
1 * meilleur choix
VOUS.

.......... 0 (16 A
.............  0 I 6 à U H»

6 60 à 7 & 

........ u 10 4 0 11

01un marché
cette occasion 

•liée ,1. W. \Yr. WA RDPour Montre , Horloge»-, Bijouteries et 
Argenteries.
Huiliers jiour.. $2 
Marinailiers . I
Beurriers..........
Bagues en or 

jHiur Da • es 
Aussi un grand choix d 

bracelets pour 25 
fais

—Uu bien pénib e accident est aarivé à 
Richmond hier matin 
demie. Pendant que Willie 

I garçon de douze ans, fils
uôd

le chev

gager l’enfant, v 
parurent au fon< 
de la carrière, ayant 179 pieds de profon-

Le jeune homme a été affreusement broyé. 
Le coi oner Woodward a tenu une enquête

-Jeudi après midi, vers cinq heures, le 
grand connétable Bissonnette accompagné 
du détec!ivc MacMahon a arrêté nu nommé 
Léon Pohu, sous soupçon de vol $85 appar- 

t à lu corporation de la ville de Josette 
dont il était un des

ylutant de chan-vers six heures et A. VOO AT RTC.

IUT RP V U—

31Scottis!iOiitarinOliamt)3rs Ottawa.

75 et $3.00 en montantOwens,
I’tvmUlTN DI IA Kl RMI

occupé^aux carrière de la New-Rock-

a fit subiteme 
Willie s emha

Bc urro fner une charrette de ... 0 V6 à (. 50giavois, 
ent uu mouvement en Beurre 1 r.tif-, orPtuertcs ... I) 20 à 0 ’6 

Beurre en tinette,
épinglcttcs »*t de 

slant 50et*, etc., etc. 
milité du

rrassa dans les renea 
pût arrêter le cheval J’GAFjA, JWacTAViSH St. WVLD,HATEZ ui-mcinedé—

éhicule et conducteur dis- 
1 d’une excavation ou puits

........ 0 20 4 0 25

........ 0 12 4(1 14

........ 0 11 4 0 16
des montres et 
sont très modci

une spci N?;,' Avocats. Solliciteurs, Notaires

Bloc tjay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.
j Oeuls frai», la douz

Un» ic est eolli»
> reporter 'Jos. E. Tremblay

Pigeon, Pigeon & Cie Du ( la nada 
Blé Manitoba No.jl.
“ “ No.’2...

que ces doct _ 
déjà produits.

a jamais vu dans le

uments ne annexion.listes 
en disant que la du— 
Tupper s'est rendu 

e de a chambre.
àM.

& CIE.

113 RUE RIDEAU In IVde
pli

0 95 à 100 
. 0 90 à 0*96 

Blé du nord No 1 (rotted 0 00 4 0 00

Poi», par mi not.............
Avoine,1* “
Seigle,“

Orge. “ “

I » Vf %VOl'A (•• '» •' MCI :• 1 qvt •„ Mt LA 
^ ^ rtVVttKM K NOTA IKK.*». KTf.

* rirent u nrAter a

'en Meilleures 
Qualités de

\ T. -AIHOW n—A sans pre»
que de vou oir censurer un homme en son 
absence, ( ’est un a Me de malice et île ven- 

inembre dos Communes" 
re n’a pas trail 
les ménageme 

faute en est

49 & 51 RUE RIDEAU. 0 00 à 0 66
...............  0 OU 4 0 68

............... 0 60 4 0 70

...............  0 6:1 4 0 60

CAPITAL STEAM LAUNDRY
onduit hier soir à Jo- 

connétable de cette der

h -«e prlvil 'B# 4eabsence, (est 
geane• indigne 
Si le haut commissai 
ti lihi-ral avec tous 
celui-ci aurait désir»*», la 
chefs libéraux 
de réciptocilé 
tinental,

<Vun lOO Rue Rideau «OOi
Lavage et repassage faits émis h- plus » 

ilélai et aux plus bas prix.
OUVRAGE GARANTI

par le grand 
ville.

COURRIER DU JOUR
CHARBONA LA BOULE D’OR, ements que

McG

Connolly, 
pas été dim 
consenti a cet 
part ainsi qu>

M. Girouard demande lecture Je la lettre 
adressée par M.Nichola-Counolly a M.Owen 
Murphy au sujet "

M. Fitzpatrick dit qu 
uver l’authenticité de la

r une part dans la 
wall à Québec, 

reevy devait être 
i la signature de <

de S»rt
10 pour cent. C est 

contrat qu’une part de 
accordée a Michael

Urainn kt Fabineh
;rce con - T.J.Bpi'Cn u•comsent un» . i le

v t * t f .i.
qui prei

Cette politique équivaut a 
pure et simple avec les Etats Unie c 
chard Cartwright en donnait le résulta 
lorsqu’il annonçait a Boston que l'adoption 
de cette poi tique aurait pour effet d’ajouter 
à l'Union américaine un immense territoire 
au nord de la ligne 45ième. C’est en ré 
ponse à .;es paroles que les politiciens 
ricainsont donné a M. Cartwright par an
ticipation le titre de sénateur pour l'Etat

M. Fraser prend la parole.
A six heures la séance est suspendue 

SEANCE DU SOIR

ou de comme.. 
peut l'appe er mainte- 

i l'annexion
été
t de Rob, McGveevy n’a 

M. Nicholas Connolly a 
t arrangement qui diminuait sa 
e la mienne et cebe de M. Lar-

Nous faisons une 
rideaux et

,'ialiti* du la» 
hemises blanc

Américaine....
Straight roller

Superfine.
Forte de boulangerie,.

11 umérioaine.^......
Kn Saoh ni la Villa

Par 196 lb»..........
Farine d'avoino..
Farine d’avoine granulée. 6 OU 4 6 2J

Volailler et uibikbb

y-i"M. LE Dr. LAMBERT 
Nos lecteurs pourront lire dans une 

colonne, la carte piofessionnelle de M. 
Lambert qui vient d’ouvrir son bureau sur 
la rue St-Rat rice. M. Lambert est né à 
Ottawa, où il a fait ses études au collège St 
Joseph. Il a fait 80s études en médecine à 
l’Université McGill à Montréal où il a subi 
de brillants examens, de même qu’il vient 

subir aussi à Toronto, pour obtenir ses

ous lui souhaitons tout le sncct’-s poss:-

.... « 00 à 6 26 

.... 6 90 4 6 0C 
6 70 à 6 00 

6 00 4 6 25
3 45 4 3 50 

5 50 à 6 76
4 65 4 4 90

connut

! le Dr
26 Rue Sparks.L. BELANGER Belcoart. MaoCraken & Henderson

Avocats, Procureurs, Notaires, Eté. 
Ontario re r w tr hitvuih.TAPISSERIE Téléphone No 577

Paquets pris et retournés a domicile gi a 
tuitement.

de cet arrangement.
il faut d’abord 
lettre avant ded’en

%
A Bkixsiv 1 M«'CUA**I«,PETITE ÜA/tlIE lw». K. Hkni.

M. Geoffrion dit qu'il a le droit de 
ver l’authenticité de la lettre par M. 
Murphy, qui est un des accusés.

Ni. Fitzpatrick dit que ce n est pas la so 
ciété Larkin Connolly qui est accusée, mais 
M. Thomas McG reevy.

\je président dit que la lettre peut être 
entrée comme exhibit mais pas lue maiute-

Le meilleure témoin pour prouver cette 
lett* doit être la personne même qui l’a 

M- Nicho as Connolly Le prési
dent ajoute que la lettre est datée »lu 4 dé
cembre 1882 et ne peut pas avoir de raj. 
ort avec une société qui n’a été formée qu’en

— J’AI FAIT |DE —
ble Stewart, Chrysler h Godfrey,............. 6 75 4 6 00

............ 3 75 4 4 00
M, le 

Lamber
Lambert - 
ministère

Dr est fils de M. F. X. 
> deGRANDES REDUCTIONS MAISON DE PENSION PRIVEE. Chain 

If I lires à louer, aTeo ou sans |r*iis 
37(» t ac Sussex, dans une Irelie lot 
minutes -le distance des

AVOC X I S, SOLLICITEURS.

bùtisaes du PaïU-
M. F

maritimes en leur proi 
lions pour chemins de f 
autres faveurs minister, 
pour les candidats du 
censure le discours d’Am 

Charles Tupper dit 
maritimes tiennent 
du pouvoir et leur appreu 
temps de demander des fuv

ras f. k accuse sir Cli irles Tup|H-r 
débauché les électeurs ‘les provinces 

nettant deg snhveii- 
fer, 'les tunuels et 
rielles, s’ils votaient 

gouvernement. Il 
burst dans lequel 
que les provinces 

urd'hui la bi
d que v'esi le

que ces offres corruptrices sont
vernemoni

T
Ngrnl

CI)atijhros Union 14 rim Motcalfo, Ottawa.
1 - l'.irl«iiiem«iV Bol tines à deux rangs de boutons, vu 

chevreau pour dames à 90 cents chez J. Bue 
h&nan, 535, rue Sussex.

Dans le prix de tous les genres
MuLkoo Stewart, 

J. I.
O ion, la pièce, 
l'ouïe», la pièce.

(.anaid, le couple.................  1 00 4 1 20
Pigeons, In donz.

Dinde» f>ar livre...............
Poulets par oouplcH.^,,

C-anards noir».

F. H. CiiuTSAin,5 a 75cts. par Rouleau ............ 0 60 à 0 90
............. 0 60 4 0 76A fiN DEMANDE une jeune tille de 14 a lli 

Vans pour aider aux iravaiix de 
S’adresser au No 68 rue de l’.Egli 

Une ti le de campagne sera préfer»

MORT SUBITE
I lu ,1-' -Il

Ce matin vers 10 hrs. une fille du 
tombé.e morte 

rand Uni
M. .1. (il) l< VIAN, LLB.sur la rue, 

lion. Eh’ ! se diri 
hemindefe CA.R.

tel elle 
morte sur le

Vous ceux qui veulent des Tapis e- 
ries de n’importe qu’elle sorte trouve
ront avantageux de visiter mon stock 
qui est le plus considérable et le plus 
c omplet au Canada.

Trépan nier est 
près de l’hôtel G aujo ............ 3 00 4 'J 25

0 10 4 0 13 
0 60 à 0 80

........ 0 OU à 0 00
Bécassines, la douz.............. 0 00 à 0 00

Perdrix, ia paire....................... 0 00 à 0 00
Betteraves, le panier
Carottes, panier....................... 0 25 à 0 35
Panais, lc paquet.................... 0 2 à 0 25

ible. Possession j l'crsil, le panier..
No 2(»2 lta(lj8) I© paquet..

( iiohorée, la douz.........
Asperge»........
Haricot* vert» le panier... 0 00 4 0 0(
Pois verts....................
Choufleurs, la pièce 

Cdiori, la douz..
Ail. la tresse ...
Tomates, le panier..
Pi eu viora; la douz...
ILuies de Prairies....

Lièvres, la paire...................  0 35 â 0 4 J

Choux, la douzaine............. 0 50 à 0 60

Oignons, I»; sac..............
“ le panier.

Na veto, la pu. die. .

(Su, unir Z. Olivier.)
geait vers la station du c 
sur la rue Elgin ; quand passa 
leva les bras en l’air et tomba 
trottoir.

Iji fou'e s’est immédiatement rassemblée 
M. le coroner RobiHard fut mandé eu toute 
hâte : i' constata à sou arrivée que la fille 
était morte. La mort a dû être instantanée 
car la défunte n’a pas pu dire un seul mot 

tombant. On croit qu’elle a été frappée 
à mort eu marchai) :.

Un italien qui l’accompagnait dit qu’el e 
semblait en parfaite santé à l’instant où elle 
a été frappée.

M. lc coroner Robillaril a ordonné que le 
cadavre fut transporté à la

On ne croit 
saireC La tille

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
-BUREAU-

Carleton Chambers, 74 Eue Sparks
OTTA W .A. _

«"Argent a Prêter.

Il ajoute 
les seu es AN DEMANDE—Un bon agent voyageur 

U ptiur le commerce de ville. Emploie cons
tant. Avantages particuliers à ceux 
commenceront main .ensnt. Articles 
ciaux. Ne tardez pas. Le 
du premier jour. B RO WP 
nur erymen, loronto. Ont.

M. Tarte dit que 'orsque l’arrangement a 
été conclu en 1882 pour le creusement du 
bassin, il était eu tendu 
que cet arrangement tien 
wall lorsqu'il serait construit.

Le président décide que a le 
pas lue ma 
la garde di

Le témoin produit un jxtrait des livres 
préparé par le teneur de livres Martin P. 
Connolly à la date du 25 avril 1889 au su
jet des travaux du hâvre.

Le premier item sur cet état est de $25, 
0 sans mention de'nom de personne àqui 

e. Le témoin dit 
cin i billets 
onnés à M.

raisons du succès d’un gou 
bond qui est allé devant le paye avec 

Il défend les libéi 
•e l’accusation <le déloyauté pert» 
harles Tupper.

Fat -ce être déloyal, dit M 
île se déclarer en faveur «lu 
politique, qui a fait la fortune de 
terre ? Pour être loyal, faut-il i

uteur, copier la politique 
îles Etats-Unis et 

système ? Aux 
les dt-pouilles. M, 
disant qu’il

salaire compte 
N BROS.. I

listes manipulées 

sir C

entre les associés 
«Irait pour le cross-

W. H0WE. libre ^ttre ne sera 
j elle restera sous ................ 60 00 -A. JH. LUSSIEZintenaot ma 

u comité. 1 LOUER 
H rues ( atheart « 
construites 
plus m» denies. Loyer 
imnu-iliave. S'adresser à John G 
rue ('atheart.

au coin des 
Nouvellement

I rois in lisons Avocat, Notaire, Etc.comme leBlock Howe, rue Rideau et 
393 rue Cumberland. et munies des c BUREAUparti oonserv

doute dans

569 RUE MU NU EX. 
Coin Je lu hue A't Jean, Ottawa; Ont. 

"Argent à Prêter avec avantage spécial à 
l’Emprunteur.

immodités les
lonniste ... 0 45 4 0 (0 

.. 0 00 4 0 26 

.. 0 01) 4 0 01

.... o oo à o o

vi

ras que l’enquête soit néces' 
Trépannier était bien connue

votera pour la 

Ubéraî en
cette somme a été ; 
que cette somme rep 
de 85000 chaque qui 
Robert McG reevy.

Le témoin certifie ure 
des travaux du bassin de 
par le teneur de ivres 
diteurs le 2 juin 1885. 

uvée et signée aussi par 
a société Larkin k Con 

Une autre feuille de balance sigm^e par 
J uu seul auditeur, contient émis le titre de 
I déb-nses la somme de 825,000 dont il a déjà 
î été fait mention.

A. E LUSSIER.ir^sente J
itq

n y a aucun 
har es Tup- 

l’accmant 
crédit du (

les 
• d LANDRY & THOMPSON,

La femme Trépanier, était en tram de 
<|Uiiter la ville avec l’italien qui l’accompa
gnait lorsqu’elle a tté frappée à mort en se 
i endant à la gare du chemin de

Christian & Cieoyait té et
mvla en attaquant la compagnie du Grand

M. Gii.i.iks répond a 
que li s services rendus au 
les Tupper le mettent au- 
<|u’on lui perte eu son absence ; sir 
Tupper a fait la Confédération. Grâce 
son travail, à son énergie et à ses efforts, 
grande entreprise du Pacifi juea été terrai 
née cinq ans pi is tôt que la charte n’obligeait 
1» Compagnie à l’achever. Il est le pire de 
L po i tique nationale, qui a tait la pro-pc " 
rité du payi depuis 1878 et, s’il n'avait tou

de déiov Propriétaires d’Express el Charretiers Gé'iéia ............ 0 00 4 0 00

......... 0 00 à 0 00

........... 0 30 4 0 4'

......... 0 00 a 0 00
.......... 0 00 4 0 00
.......... 0 00 4 0 0

feuille de balance 
radoub, préparée

les trois membres

DEMENAGENT «Mis El Commercants de Charbon.
'bassin IDXJ 0-A.JNTA.L_

En dehors du Combine 
commandes à (’, Christian, Agent,
House, Little Sussex Street, Ottawa.

Walker, McLean & Blanchet
AVOCATS,

rs, Agents Parlemen. 
otaires, Etc 

No. 34* rue Elgin, Ottawa.

fer
faire arrêter l'italien pour M. Fraser. Il dit 

( 'liar-
et signée pat 

Cette feuilleSon mari 
)l de ménage.

Voilures de plaisir couvertes et ou ver tse 

Résidence : 307 rue Rideau. 
Commandes leyues aux No 157 rue Spart

OTTA. "WA..

pays par si

Dames d’Ottawa de°
Nicoleapots imperméables pour enfants chez j 

Côté 114 Rue Rideau.
«Tl

£
R. A. STARRS ET CIE 

Dans une autre colonne, on trouvera 
; 3 de MM. R. A. Stars et Cie «le la 

larence. Cette maison de commerce est 
des plus anciennes établies en vi le, qui 

c du développement rapide «le son 
vient d’ouvrir un a»par 

pour répondre aux nom! 
de ses clients. A present ces 

peuvent tvpondie à toutes les corn
es du public. En vins, en liqueurs et 

eu cigares,MM.Starrs etCo ont fouj 
mains ce qu'il y a de meil eur.de phu 
«le supérieur à tout ce que l’on peut 
dans la val!é<* de l'Ottawa. Leurs prix 
sont à la portée de toutes les bourses et à 

ard

r.n- jVous Devez Lire Ceci. ST. LAWRENCE HOTEL.A une heure moins dix minutes le sous 
comité, nommé pour faire rapport sur le re
fus de M. Connolly, entre dans la salle de 
comité, et la presse ainsi que le» personnes 
qui ne sont pas membres du comité sont 
priées de se retirer.

Après dix minutes de délibérations, le 
comité accepte à l’unanimité le rapport du 
sous comité concluant a dénoncer à la chain 
bre le refus de M Michæl Connolly d’obéir 
aux ordres du

rv
Avoues, Solliciteur 

taires, N>crédit, lu service qu’il * 
lorsqu’il a c npêché l’ex 

eu Ang'eterre
-ili* vaux a son 

Canada 
bétail canadien

EIMOUSKI, JR. Q, 0 804 1 0U 

0 26 4 0 30 
0 ... 0 00

Afin d’étendre davantage mes affaires, et de 
rx faire plaisir a mes nombreux clients, j’ai loué 
i et ouvrirai, le Mercredi, J Juin, les magasins 

314 «L la rue W
« vendrai un assortiment complet et 

«le linge blanc pour femmes 
robes et de Manteaux d'enfants, 
pour dames et enfants, de corsets, 
de bas

par suit
elusion du
sera t suffisant, à i Ai seul, pour lui mériter 
la recoiiiiaissaii.e du paya.

M. Gillies attaque ensuite la politique de 
réciprocité et dit qu'ci e mène le pays à l’an 
nexion. Sir Chance Tupper était justifiable 
de dire eus choses au pays et le parti libéral

le détail, - I- confort «G 
•u de bain,. ; Kl'HÜKUi.)

MM ^
f"ellmgton ou je 

lion marché promenades en vo 
u et lieux de pcclie

belles

Prix raisonnables pour 1

1* L ta DM EH

Domine» de torn* !« h»o 0 90 4 1 00
et enfants, de 

de blouses 
de gants, 

le parapluies ; en plus, cent douzaines 
aux et Linnets de mousseline, achetés

LIGNE D'OMNIBUS
Chemin de

lours eu 

trouver
Cimetiere Notre-Dame, 

Montreal.ST. LAURENT & CIE.méritait les paro es que sir ( Les Oninibm 
tous les dimai. 
le permettra, a 
revenant

l i bureau de po* k 
ue la tempéi at are 
X) et 3,20 p. m 

6,00 et 
RV k

tf Chapeaux de soie chez J. Côté.

Grande réduction sur tous les 
chapeaux en magasin cette se
maine chez Quesnel 26 rue Ri
deau.

à son adresse
I. L, PLACE D’ENCAN, !«la piastre.

■i. et achetez au nouveau magasin

lit qu'il veut : 
ut 'tue possili 

che!le do;..
ce pii b i ue essajer 

yens du.Québec en leur 
laient appuyer le can— 

(lu milli n de dé

faire counai 
e la

lorsqu’il est

K)nos ecteuis peuvent être cer-

1 acteurs qu
boissons ne peuvent faire autrement que 
s'adresser chez MM. Starrs, où il tient

agasin du détail sera ou- 
aux clients à 6.30 le 
o. 65

d’êt
tre aussi brièvement me 

sur une haute-é 
s'est rendu cou 
ns une asieinlnee 

pre les citoyen 
promettant, s'ils voulaient 
ilidat ministériel, ia remise 
bentures du chemin de fur du Nord, la cons- 
truution d’un pont qui devait coûter quat c 
millions de p astres une ligne de s tua 
traus tlanti |nes égaux au Teutonic. " Sip 
Charles ne s’est pas contenté de faire de la 
corruption en grand, mais il a accusé faus
sement M. Mercier d’avoir répudié 1 ;s det
tes (*e la province de Québec et par celte 
accusation a nui considérablement au crédit 
de la province.

IhUiAi.K dit que, vu l'inure 
de la soirée, il se dispensera de proi 
discours qu’en d’autres circonstances il 
aurait été prêt à faire pour la défense de sir 
Charles Tupper.

M. Patterson" «Ut que pas un «leputé mi- 
riel, pas un ministre n'a encore répété 

accusation de déloyauté portée par 
harles Tupper contre le parti libéral ; au- 

d eux n 'osera a répéter, mais tous vo
teront pour excuser sir Charles 
l’avoir portée.

M. Skinner dit que les libéraux me i 
t aient l'accusation de déloyauté parce qu’ils 
ont déclaré qu’ils étaient prêts à adopter un 
tarif différentiel en faveur des Etats-Unis 

ent de l'Angleterre.
Après un distiours dt M. Di ront en fa

veur de sir Charles Tupper, la Chambre est 
ée a voter sur la motion de M. Laurier, 
motion est rejetée sur une division de 

79 pour el 100 contre.
La Chambre se forme en comité des sub-
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commerce 
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jUrVeute de botte-, le souliers chez J. Bue 
hanan, 535, rue Sussex. Durochcr a le 

Chaussures de 
vous serez sali

vulic Grand Assortiment de 
Allez donc le voir et

l.m anieur. Coconla v
NOUVELLE PHARMACIE 

L'ouverture par MM. Bélanger et Cie, 
i'une pharmacie au coin dee rues Rideau et 
St Nico'as vient combler un grand vide qui 
existait dans cette partie de la ville. C’est 
un bonheur pour les Canadiens français de 
trouver au milieu d’eux, sous la main, pour 
leur propre intérêt un pareil établissement ; 
aussi sommes-nous sûrs que'a population 
canadienne-française ne ménageia à MM. 
Bélanger et Cie son patronage et ses encou
ragements.

ACHüTFZ VOS CHEMISES 1)E FLA- 
N ELLES CHEZ QU ES N LL, LES MEIL
LEURES DE TOUTE LA VILLE ET NE 
COUTANT QUe, 65 DENIS CHACUNE.
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dn Monde. pai*c iimncdut.-mnit dans 
rEronomie sans onali'toner de troubles, ^^^k 
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lui donne b rigueur necessslrs. il se 
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Chaussures sur Commande 
exemple, ilj n’est pas battu 
Sussex et George.

lait toute
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pour les m-iliuJes que pour oetrt q J 
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8s TSUJ chez tons KpicHrv

CAllez voir la vente des cravates 
qui a lieu chez Quesnel, 26 rue 
Ftideau, il y en a de toutes cou-

. i 1 ■langer es* devenu membre du C •'- 
Pharmacie d’Ontario, après avoir 

brillants. Tons ses

et l’at-

I',
Tupjier de

clients peuvent «>tre 
■ lresnant a la nouvelle pharmacie, 
vont qu’à s’eu féliciter pour le soi 
tention qui seront «lonués à D 
délicate des ordonnances médica

(’et établissement a été monté à grands 
frais, pour pouvoir être en mesure de répon
dre aux nombreuses demandes du commerce. 
On trouvera tous les produits français et 
anglais desirables ainsi que tous les parfums 
choisis et en vogue dans cette belle pha

Aucun établissement de ce gen 
ou dans e Dominion ne peut ét

Une attention spéciale est donnée à toutes 
les prtscriptions qui sont préparées dans le 
plus court délai.

une fois, feront bien 
M. Bélanger et Cie., 

t’en présentera, car nous 
qu’ils seront paifaitement
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convaincus
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ville. \ 
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Quesnel vend ses cravates de 
fantaisie a des prix qui defient 
toute concurrence. Venez et 
voyez vous-meme.
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$3,76 pour $2.26 chez Quesnel 
26 rue Rideau, va vente est 
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Nos lecteurs, encore 
de s’adresser chez M 
quand l’ocoasion 
sommes certains 
satisfaits.

Toutes les classes de la société serouWs 
««•as avec la plus grande politesse-
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Chalandray, sympathiquement | 
i mieux sou dépit : fixés sur lui, les encouragements ;

— Pardieu 1 mesdames, M. Ro- et les suffrage." qui jusqu’alors 
jbert vient de parler d’or, et je lui avai-nt fait défaut, on eut dit 
vous tais mes trè-humble excus s. qu’il y puisait en quelque sorte 

Mais, colonel, repartit vive- le don prévieux de l’éloquence, 
ment la douairière, vous ne nous | — Pesre .'murmura M.de Nlont-
en devez aucune. ' mag»y a l’oreille de la douairière,

—Si fait, marquise, si fait ! i ce n’est plus seulement lie de 
la Mirandole c’est saint Jean

eFFUTiTjETON du CA 2V A DA [il reprit, en dissimulant de son John Murphy & Co.
UN MYSTERE t e Importateurs.

LA CHAMBRE BLEUE 

Deuxième Série de La Femme 
mystérieuse. DRAPS ET TWEEDS.J’en dois même a M. Robert. .

— En voici bien d’un autre 1 Chrysostome qui s était reserve 
grommela l’acariâtre châtelaine ! pour le dessert.
em haussant les épaules. | ! mon cher eama-

— Uerlainemeut, pour m i tre rade, ht Maurice loueurs prêt a 
permis de supposera monsieur prendre les choses sous les as
iles connaissances acquises qu',1 prêts de la plaisanterie, o est très-

noble et même assez poétique 
tout ce vous dites ià, mais je ne

Grandes Réductions sur les Bas et les

ils. de Taffetas, de Soie Pure et 
r Dames et Enfants sont vendus à

Nous avons maintes fois répété que nos magasins renfermaient les meil
leurs draps, les tweeds les plus solides pour habillements.

Plusieurs milliers de gens en ville et des environs déclarent la même chose 
aujourd’hui. Ils s’en sont servis.

Nouveau Tweed pour Habillement'» a 30c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 38c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 40c.
Nouveau 'Tweed pour Habillements a 50c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 65c.
Nouveau 'Tweed pour Habillements a 75c.
Nouveau Tweed pour Habillements a 85c 
Nouveau 'Tweed pour Habillements a 95c.
Nouveau Tweed pour Habillements a $1.00 
N< uveau Tweed pour Habillements a $1.10 
Nouveau Tweed pour Habillements a $1.25

Gant* de 1-{Suite)
Mitaines pou 
moitié prix.__Pardon, bonne maman, par

don. reprit Maurice, je ne deman
de nullement grâce pour 
* bien, dont ce n est point ici la 
place; mais il apporte un bou
quet, car il est on ne _peat plus 
galant, mon beau lévrier.

— Lui, ou son maître Y lit le co- 
lonel.

—Je ne sais, m us encore taut 
offrande à la 

laquelle il lu destine

Remarquez le Prix.
Gants ite Soie Taftetas pou 

Tan, Taon et noir, valant 25

I2c. la Paire.

r Dames, couleurs 
c. seulement

n'a pas.
— Vous pourriez ajouter,— Vous pourriez ajouter, mou

colonel, riposta Hubert, qu'il re- puis m empêcher de__prote«U;r ; 
grotte de ne pi* avoir. i

— Eh 1

r”Bpotre département 
>rix réduits pour 1

Bas Borj tyarclje.
Bas de Coton pour dames à 5c., 7c. et 10c. 
L' 'Indestructible" Bas .le Cut-.n Noir, 

couleur garantie et Bas de Fil à
23c.,
38c.,

de Gants d’Eté a
.1 Vente du Same-

grette de ne pas avoir. car un officier n est pas tenu, que
— Eh 1 messieurs, dit la du- je sach -, de. donner sa démission 

chesse, d .11s les traits de laquelle pour se marier,et par conséquent 
l’inquiétude commençait a s’ac- pour donner la vie. 
centner, ne pourrait on changer — J'entends, reprit Robert en 
de conversation ! Tout cela de- t’exaltant de plus en plus, la vie 
vient bien sérieux a propos d’uu dans toutes ses maint- stations, 
bouquet dont les fleurs sont si par la science, par les arts, par les 
belles et si fraîches, et vous al- lettres 
lez faire repentir M. de Chalan
dray de son obligeante atten
tion.

il qu’ii remette 
personne a
sans doute, et> crois être son 
interprète en proclamant que je 
bouquet est pour la plus belle. 
Vous allez voir avec quelle 
grâce et quelle intelligence Bou- 

remplir son office...
hou chien,

15c, 17c., 50c.,
jov-, 35v.

25c.,

Chaussettes en Merinos pour Hommes, 15c. 

Chaussettes en Cachemire Noir pour Horn-

200 Pieces a 5c. la Verge

Serges, Bleu Mar n a 45c.
Serges, Bleu Marin a 60c.
Serges, Bleu Marin a 65c.
Serges, Bleu Marin a 70c.
Serges, Bleu Marin a 75c.
Serges, Bleu Marin a 85c.

—En d’autres termes, dit le 
Robert, v- utcolonel, monsieur 

qu’un officier puisse faire tous 
les metiers, excepté le métier 
d’officier.

I»a douairière affecta de rire 
aux éclats en entendant cette 
saillie, qui, pour elle, résumât 
victorieusement toute la discus
sion ; Mais M. de Sauves, dont 
l’attitude éiait restée jusqu’alors 
parfaitement silencieuse, ainsi 
qu’il convient à un diplomate 
blanchi sous le harnais, M. de 
Sauves crut devoir prendre à 
tour la parole.

—Monsieur, dit-ii en se tour
nant vers Robert, je reconnais 
volontiers qu’il y a du vrai dan* 
votre manière du voir, et qu’il 
serait désirable que le gouvern - 
ment se préoccupât un peu plus 
du soin d’utiliser toutes les forces 
per lues de ce grand corps qn’011 
appelle l’armée, pendant les loi 
sirs si longs et si stériles de la 
vie de garnison ; mais, aujourd’ 
hui comme au temps jadis, cha- 

est entièrement libre de tirer

Maza va 
Bou-Mnza £!
écoute-moi bien : Va porter ce —Ce n est certes pas ma taut-, 
bouquet a la plus belle, puis j reprit le colonel toujours gouail- \ 
sauve-toi bien vite ! leur ; Gt je voua assure, madame

la duchesse, que les choses sé
rieuses n’ont jamais été de mon 
goût. Je laisse cqla à M. R >bert. 
Moi, d’abord, je suis de l’école 
du bon roi Henri IV, dont le 
triple talent me
ce qu’on doit exiger d’un offi
cier.

I)c Dentelles Blanche, Crème, Brune, 
dans toutes les largeurs ; le 
ces Dentelles a toujours été 
25c. Faites votre choix pour

5c. la Verge.
EN-CAS ET OMBRELLES.

■afe.
véritable

Serges, double largeur, marin, a $1.25 
Serges, double largeur, marin, a $1.40 
Serges,.double largeur, marin, a $1.75 
Serges, double largeur, marin, a $2 25 
Serges double largeur, marin, a $2/15 
Serges, double largeur, marin, a $3.50

Le lévrier toujours fort empê
ché de son fardeau et non moins 
inquiet q1 Ve tiare, attachait,

V re des regards moitié in
terrogatif', moitié suppliants. En 
voyant M. Chalandray lui dési
gner d’un coup d’œ-l et d’un ges
te impératif la diiq^esse de Sau
ves. on put croire un moment 
qu’il avait compris la tâche a la
quelle il était convié; mais il la 
prouva bientôt le contraire, car 
s’il avait toute la grâce et la beau
té des chiens de sa race, il en 
avait aussi toute la proverbiale 
intelligence.

En conséquence, après avoir 
lait le tour <lo la table, il vint 
tout à Ci ut p poser son long mu
seau sur le - genoux de la douai-! honoré, lui.
rière Ln.il lâcha brusquement —Déshonoré! reprit trunquille-
le bi uqnet qu’on avait place ment Robert, oh ! non pas, mon 
nire s s d nts, et qui roula sur colonel, mais peut-être ridicule, 

le parquet de la salle; puis il dé- —Ridicule ! vous l’entendez, 
campa au plus vite. mesdames, je ne le lui fais pas

Plus d'un rire mal dissimulé dire, 
éclata autour de la table, et les 
domet tiques eux-mêmes eurent 
gaud’peine à conserver leur séri
eux. La marquise de la Roche- 
d’Eon était devenue toute rouge,
« lie avait pincé les lèvres et dar
dait sur son petit tils un œil cour

roucé. M.de Montmagny, qui 
était assis auprès d'elle, crut de
voir intervenir, et, ramassant le 
bouquet, il s’empressa do l’offrir 
à la du« hesue, dont il baisa en 
irème temps la main avec une 
galanterie toute parfumée de tra
ditions de l’ancien régime; puis 
il s’écria :

— Mon cher Chalandray, je ré- 
jiare l’erreur do votre lévrier; 
mais c’vst votre tante aussi. Cet 
animal n'eu pa- français H fal
lait lui parler dans sa langue, et 
;ti suis sur qu’il aurdt compris 
tout de suite.

— Merci, mon colonel, repartit 
Maurice. Vom avez raison, !Si 
notre camarade Siuvageol avait 
été ici, c’est lui que j’aurais char 
gé d'être mo i truchemau auprès 
de Bou-M. iza.

— Uui-dà ! lit le colonel, il 
n’aurait plus manqué que d'avoir 
ici M. Siuvageol ! Mais est-ce 
que M. Rob rt 11e baragouine 
pas aussi l'arabe Y

— Exeuaez-moi, mon colouel, 
répondit le jeune officier ainsi 
directement inteipellé; je sais à 
peine, quelques moto de cette

Nuire Vente à Bon Marche de- d'En-Cas et
mbrelles étonne tout le public de la ville 

par ses prix exceptionnels de lion marc hé j 
jamais de mémoire d’homme on a pu faire des 
emplettes dans des conditions meilleures, au 
commencement de la saison.

grand lot d'T.n cas de Fantaisie, en 
Dentelle, etc., valant $ 1.50, vendu pour

«TU

son au

parait être tout
UnAussi un assortiment complet de draps poui dames, assez légers pour l’été, 

assez habillées pour porter partout. Les meilleures nuances de tan et de faon. 
Trois prix, 95c , $1.25, $1.50.

50 cents.
Un autre grand lot valant $2.00 pour 75c 
Ombrelles “ Gloria " en Soie seulement $1.

—-Et moi aussi, fit gaiement 
Mauiicv, je suie de cette école-

Bryson, Graham Mie.—Et pour preuve, ajouta M. 
de Montmaguy, voulez-vous, 
mesdames, que je mette, comme 
nos devanciers du siècle deruier, 
à broder au tambour après le 
déjeùner Y J’y suis tout prêt, 
pour peu que cela vous soit agré
able; M. Robert s’en croirait des-

John Murphy & Co.
146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks.

Spécialité d’Epiceries de Choix.
66-68 RUE SPARKS.

Conditions : au Comptant et rien 
q Tun Prix.

Nous agrandissons 
notre manufacture et 

iilin d’alléger le déménage
ment nous vendons, pour argent 

comptant, à (les prix spéciaux toutes nos

suivant ses convenances part ion 
lièree, le meilleur parti de ces 
mémos loisirs. D’Aubigné, lu 
Rochefoucauld, Vauvenatgues et 
bien d’autres étaient des officiers: 
ce me semble, *t cela ne les a pas 
empêchés de devenir illustres 
dans li carrière des lettres. L’ar
mée a fourni mainte et mainte 
recrue à l’administration, à la 
diplomatie, et ce ne sont pas les 
plus mauvaises. Je pourrais pas
ser ainsi successivement en revue

intéressante découverte sma,

PARFUMS ESS.0RIZA soucrâ— Mais interrompit aigrement 
la douairière, il mes mille, mon
sieur, que si ce n’est là un man
que d’égards pour M. le colonel 
de Mont.nagny, c’est tout au 
moins une attaque contre les 
officiers de l’ancien régime.

—Ah ! bonne maman ! bonne 
! s’écrièrent à la fois

!
PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 OOEITS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

LE QUAND, Fournisseur de la Cour de Bessie
2Q7, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS

I Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Ph°'u et Drogueries du Monde.
j ENVOI FRANCO DE PAME DU CATALOGUE ILLUSTRÉ

PORTES,
FENETRES,

JALOUSIES
BOISERIES
The E. B. EDDY Co.

maman
Maurice et Claire, vous n’êtes pas 
indulgente.

Une vive roug'-ur monta an 
front de Robert, et cette rougeur 
se refléta sur le front de la du
chesse de Sauves, dont le cœur 
battait avec d’autant [dus do vio
lence qu’elle était obligée d’en 
comprimer les élans Un coup 
d’œil furtit, échangé alors entre 
la mère et le tils sembla délier 
instantanément, la langue de ce 
deruier, et ce fut avec une volu-

tous les états. Que voulez-vous 
donc de plus Y

—Je veux, monsieur le duc, 
repartit Robert, ou ce, qui est 
beaucoup plus convenable de 
ma part, je demande humblement 
que ce qui a ét" jusqu’» présent 
l’exception, devienne la règle, 
ju’en se faisant militaire on ne 

cesse pas d’être citoyen, que ce 
ne soit plus une profession d’être 
t raineur de sabra ; car, apres avoir 

bilité presque tébrile qu’il été si longtemps en France la j>re- 
reprit : tniere de toutes, ce pourrait bien

—Vous avez mal juge ma peu- être à la tin la dernière. Je suis 
sé, madame la marquise, et je ,[,» ceux 
demande à m’expliquer. Non, 

lie sms pas homme
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lui croient qu’il y aurait 
me lleur usage à faire, en | 

temps de paix, de 400.000 hom 
mes, l’élite de la population virt 
le de Fra ce, que de 1rs laisser 
s'abrutir dans les détails fasti 
• lieux de la vie de quartier ou de 
caserne, sous un régime qui n’est 
autre chose que l’arbitraire tem
péré par le despotisme ; j’estime 
enfin que, après avoir consacré 
tant d’années a ac juénr les prin
cipales connaissances humaines, 
il est regrettable de n’avoir plut 
à les appliquer pendant une 
bonne partie de sa vie qu’a l’é
tude de la théorie, du jeu de 
dominos et du billard.

—Amen ! fit le colonel «-n allée- 
tant un léger bâillement.

—Es-ce tout Y s’écria la douai
rière de son tou le plus cassant.

— Madame la marquise, reprit! % M&LRE. HQ U 5E & Q 
Robo t, je suis vraiment confus 
-le m’être laissé entraîner à sou
tenir une thèse dans laquelle j’ai 
pu, sans le vouloir, sans le savoir 
émettre des idées eu contradic ; 
tion avec celles de vos hôtes et 
particulièrement de mon colonel, j 
Je vous prie, ainsi que toutes 
les personnes ici présentes, d en 
recevoir mes excuses. Je ferai eu 
sorte de ne plus retomber daus 
la même tau’e.

Il saifit. repartit sèchement la ; 
la châtelaine de la Koche-d’Eon.
Qu’on s rve le café !

—Mon cher Robert, dp Mau
rice a mi-voix, en tendant la 
main a son camarade, mes com
pliments, vous pouvez quitter la 
sellette.

madame, je
a oublier ici, moins que 
ailleurs, ni le respect et les égards 
que je dois à mou colonel, ni tout 

les officiers de l’ancien

P'

UTce que
régime ont tait pour la délense 
el pour la gloire d notre pays ; 
mais le temps a marché depuis 
lors, et, pour que notre métier 
reste à la fois le premier et le 
plus noble entre tous, il me sem
ble qu’il ne faut plus seulement 
nous borner omme nos prédé
cesseurs, toujours si pleins de. 
bravoure au milieu de leurs fri 
volités, à être prêts à chaque ins
tant à faire le sacrifice de umre 
vie ; il taut encore que nous 
devenions des hommes utiles 
Agents t rribles de la force qui 
détruit, puisque telle est notre 
mi-sion iatale eu ce bas-monde; 
pourquoi ne serions-nous pas 
aussi, par une juste réciprocité, 
les instruments intelligents de 
force qui tonde et édifie t

— C’est cela ! fit le colonel en 
ricanant, maçons et terrassiers ' 

—Pourquoi pas ? repartit Ro
bert ; avez-vous oublié ce qu’ont 
fait les légions romaines Y De ce 
que la main devient habile à 
manier le fusil, l’épée ou le sabre 
s'ensuit-il qu’elle doive devenir 
étrangère à tout antre emploi Y 
En Orêee, à Rome, tout citoyen 
était soldat tout soldat citoyen. 
Pourquoi donc aujourd’hui l’ar
mée serait-elle une nation dans 
la nation î Sommes-nous des 
hommes ou seulement des chiens 
destinés à garder vos propriétés, 
à vous défendre vous-mème con
tre les loupa Y Parce que nous 
exerçons sans cesse un grand 
art de donner la mort, nous est- 
il interdit de donner la vie ?

En parlant ainsi, le visage du 
jeune officier s’était animé, ses 

étaient devenus brillants
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douleur ni chute du

uerisonm renommes ;
2Eh itangue.

—En vérité, vous m’étonnez, 
Robert ; Ik)>arole

SI
monsieur 
d'honndur î vous m'étonnez !

— Pourquoi donc, mon colo* I6
nul Y grv'rlEriXafii s.

—.Dame ! on m’avait dit que 
vous étiez l’officier le plus stu
dieux, le plus iustruit du régi
ment, toujours le nez fourré dans 
les bouquins ; un vrai Pic de la 
Mirandole déguisé en hussard.
Un m’a donc tiompé Y

11 était diffiile de se mépren
dre sur l’intention pro fonde ment 
railleuse avec laquelle c -tte apos
trophe Vi-uait d'être lancée. Au si 
c ne fut pas sans émotion que 
Robert répondit :

—Je ne sais, mon colonel, quels 
i apports ont pu vous être faits à 
mon égard. S’ils son* tels que 
vous voulez bien me l’expliquer, 
je m bornerai à répondre qu’on 
m’a surfait apparemment auprès 
de vous.

— U’est que vous êtes modeste, 
mon cher.

— Mou colonel, je ne suis en 
core que lieutenant

—Hem t plaît il ? ssrait-ceuue 
épigratnm * Y

—Vis-à-vis de vous cala m’est 
interdit, mon colonel ; seulement 
il m’est peut-être permis de vous 
faire observer que nous ne som
mes pas ici au régiment.

En entendant cette réponse, 
laite avec un accent qui, pour 
être calme, n’en était pas moine 
incisif, il y eut comme un frémis
sement dans toute l’assistance. Le 
colonel était visiblement désar
çonné, et il mordillait sa mousta- trant daus le» regarde de la du
ché avecacharnement.Tout à #oup ehesse et U» mademoiselle do
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I2eme. ANNEE

Chronique Parii

“S. I' Mai a mie la dernière 
vaste étauebe de verdur
leil qu'Avril pareeieux a 
inachevée au superbe au 
nature.

Un grand coup de pii 
donné et toutes les béai 
’■ues et espérées se som 
dans une floraison génén 
fumée.

Les boutons des fleurs 
sucs ont crevé leur corse 
étroit et se sont épanou 
d’or, en cloches d'azur, 
de sang et en purs calice! 
bercent leurs bleus pa 
dans les cerisiers, l'on di 
neigé du duvet blanc qu 
effeuille dans les allées.

De grisantes odeurs 
dans l’air, âcres et con 
vous remuent les moell 
une coupe de hacbich.

B tent, en bouffées larges e 
jk des plates-baudes raieun 
' prées ; elles se dégagent,

Ti

î
>.■V
l

jet subtiles, des plis de 
I fraîches des femmes alerl 
euses ; elles nous vienn

l es buissons et nos 
gourdis et pleins de sèvec 
nids déserts qui attenden 
lent des battement? d’aile 
et de Cupidons !

Clématiles encadrant l< 
de guirlandes épaisses et 
défripées au vent du mati 
tète ininterrompu des en 
ées tt rappiochées des m 
feuillus—essaims turbul 

jfants papillonnant le loiq 
Ut à l'ombre des parcs r 
musique desJardins sono 
des harpes vibrantes t 
l ouime d immenses filtrei 
tamisent l’air que l’on 
prurit de la chair aiguilli 
sirs d’aventures, gaite d 
chanson des lèvres ; tout 
vrai printemps ievenu, c’ 
tour accompli des beaux . 
temps aittndus !

Paris a revêtu un nou> 
et son ciel a changé < 
Quelle joie, quel entrai 
partout. Comme le pla 
l’appel et comme on y v 
la revanche des jours i 
c’est l’oubli des heures oi 
oltait el s’ennuyait. Toi 

u.ie activité nouvelle — 
amusements — et ce rêve 
la rumeur assourdissante 
partout, le tintamarre jac 
qui devance l’aube et depa 
des étoiles.

Sans doute les oiseaux 
— rossignols, merles ou j 
ne ménagent pas leurs sa 
dieuses au renouveau, n 
les entend guère dans et 
nous sommes — et Tore 
qui loge dans les créneau 
creux des pierres qui s’eff 
tes portiques et dernèr 
■eignee a retrouvé sou n 
prolonge Dieu sûr une ga 
suave d’harmonie qui not 
mais que la rumeur étoui

Nos gentilles Parisien 
aus;i regaillardies par le 
capiteuses de Floréal ont 
leur roman passionnel el 
loyer. Brune aux yeux 
blonde au chignon cou 
elles battent gaiment de 
Ions hauts le pavé biûlau 
elles vout trottinant parte 
:aiit à l’euvi œillades et 
causant toujours, égrei 
l'air la note gaie de leur 
gentines, ou l’eciat joyeu 
rire qui s’envole plus so 
renient heurte à deux r, 
dents fine» et perlées.

Saus la Parisienne, gra 
vards toujours noirs 
cçmme vou* seriez fades 
tones, et vous, eplendeu 
saison nouvelle, sans 
svelte el leste, vous ne se. 
décor sang cùarrne et 
d’une périodique iransfor

La Parisienne est un 
d’amour courant les rues 
ferait de bêtises pour elles 
conte pas t On mettrait s<i 
tout sou bonheur dan» ur 
petites menottes roses, et 
ire toute sa fortune I ( 
mange de cœurs avec
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